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ORGANE HEBDOMADAIRE DES INTÉRÊTS DU COMTÉ DE BERTHIER-MASKINONGÉ.

 

Armand Sylvestre, Rédacteur-Gérant.
 
 

{Une réponse qui ne sonne pas juste!

 

DES AVEUX IMPLICITES — LES DIFFICULTES DE L‘ASSOCIA-
TION DES CHEMINS D'HIVER DE ST-GABRIEL — EFFICACE
INTERVENTION DE M. ALFRED MOUSSEAU. —

 

Sous le titre “UNE INJUSTICE GRAVE” nous écrivions, le 5
décembre dernier, que l'ouverture du chemin d'hiver de St-Gabriel
via Joliette, en autant que la route normale, soit, la route St-Ga-
briel via Berthier restait fermée, constituait une injustice grave pour
le comté de Berthier. C'était là notre proposition fondamentale et
l'Association de St-Gabriel l’a jugée bien fondée. Nous affirmions
en plus que l’organisation provinciale du Comté de Joliette avait
presque totalement, siphonné les avantages qui nous revenaient de
droit, telles les positions à la Voirie, positions d'inspecteurs d’hôtels,
positions de camionneurs, etc. À cela, un aveu implicite. Une autre
idée que nous avions émise, c'est que la route d'été conduisant de
Berthier à St-Gabriel, avait été quasi-impassable depuis trois ans
et que l'incurie du Gouvernement provincial à cet égard, était cau-
se d'une diminution prochaine du tourisme chez-nous. Cette autre
proposition semble avoir rencontré les vues de l’Association. En
somme, l'essentiel de notre article a été admis. A ce point de vue,
nos contradicteurs méritent d’être félicités.

Il reste deux points où l‘Association bat la contradiction. L'un
que nous avons partiellement soulevé et l’autre, point du tout.

Le premier point est relatif à la subvention de $2000.00 que
l’organisation de M. Barrette aurait promise à la condition que la
route passe par Joliette. L'Association fait un gros état de cette
histoire. Pourtant, si on veut bien lire notre article, l'on verra que
nous n’affirmons pas telle chose, mais que nous publions la rumeur
telle qu’elle nous est venue. Si nos informateurs out eu tort, nous
en sommes les premiers à nous réjouir, parce que notre Comté mé-
itait certainement pas cette autre injustice inqualifiable!

Mois là où l’Association proteste le plus vigoureusement,‘ c'est
en ci‘ qui concerne les difficultés qu‘ont à surmonter les organisa-
teurs de St-Gabriel. Elle fait un plaidoyer que nous comprenons très
bien.,Nous savons personnellement que depuis toujours les organi-

Mi sate.rs de St-Gabriel et ceux de St-Norbert payent de leurs deniers
une entreprise que le Gouvernmnt provincial, qui qu'il soit, aurait
dû subventionner généreusement.

En 1945 et en 1946, nous sommes personnellement interve-
nus auprès du Ministëre de la Voirie, autant par correspondance
que par interventions à l’Assemblée Législative, pour dire que le
sort qu'on faisait subir aux organisateurs de l'Ouverture des che-
mins d'hiver de St-Gabriel était une injustice criante. Nous n'avons
pas besoin de faire d'enquête puisqu'il suffit d’être un tant soit peu
vigilant pour être au fait des misères de l'Association. Mais jamais,
nous avons, dans notre article, fait quelque reproche à l'Associa-
tion elle-même, qui n‘a été en somme depuis trois ans, que la victi-
me d’organisateurs fainéants. N'ayant pas attaqué l’Association,
nous sommes tenus de dire que: ‘’sa réponse ne sonne pas juste . . .”

Bien que non attaquée, l‘Association des chemins d'hiver de
St-Gabriel, se permet cependant de nous tirer, sans aucune espèce
de motif, une flèche bien injuste. Elle fait dire par ses scribes que
nous faisons nos critiques dans le but ‘’d’indisposer les Autorités en-
vers le comté de Berthier et envers notre Association’’. Nous vou-
lons croire que cette phrase a été écrite à la légère; nous voulons
croire que celui qui l’a pondue, soit à cause de son jeune âge soit à
cause de son inexpérience, ne connaît pas la valeur de la saine
critique. Le rôle principal des députés de l'Opposition est de com-
battre, avec fermeté et violence même, au besoin, l'erreur ou l'in-
justice. Ce rôle, et on le comprendra très bien, ne peut être dévolu
aux députés au pouvoir! Demander à l'opposition de ne pas criti-
quer les traitements injustes que le Gouvernement fait subir à un
comté particulièrement, c'est vouloir indirectement s’attirer d'au-
tres injustices . . . (Entre nous, nous avons eu notre juste part d'in-

justices!)
Pour donner une preuve absolument évidente à l'Association

que nos critiques sont faites dans un meilleur esprit et qu'elles sont
efficaces, nous lui dirons qu'il y a quelques jours à peine, M. Alfred
Mousseau nous informait personnellement qu’une subvention qu'il
dit généreuse, serait accordée pour l‘ouverture du chemin condui-
sant de St-Gabriel à Berthier. Nous avons la conviction que la criti-

que que nous avons faite a été parfaitement comprise par M. Mous-
seau et qu’elle l‘a aidé pour nous obtenir justice. Il a dû mieux ap-
précier nos remarques que le manque de coopération de certains or-
ganisateurs politiques de St-Gabriel. M. Mousseau mérite nos féli-
citations et au nom du comté de Berthier, nous le remercions pour
Son aide efficace.

En résumé, nous nous fichons totalement de ce qui peut être
dit! Ce que nous voulons d'abord c'est justice pour notre Comté et

jamais personne ne sera assez puissant pour nous empêcher de re-

yendiquer, avec violence au besoin, ce qui, de droit, revient a Ber-

ler.

Que tous nos concitoyens soient bien assurés que d'ici à ce
que soient passés, les jours d'opposition ou d'oppression (ce qui est
plus juste), le “COURRIER” fera l’impossible pour réclamer justice.
Quand I'ére nouvelle sera venue, (et elle ne tardera pas,) le Comté
entrera dans ses arrérages . . .

 

Petites Nouvelles

  °
SERVICES RENRUS
PAR LE COURRIER.

11 y a quelque temps, une Dame

Sylvestre de l'Ile du Pas, avait per-

du deux crayons et une plume fon-

taine de marque ‘‘Watermans’ qui

avaient une valeur d'environ $25.00,

M. Alphonse Gervais, ayant trouvé

ces objets et ne sachant à qui les

remettre en a dit un mot à la ré-

daction du ‘‘Courrier” et la semai-

ne suivante la propriétaire rentrait

en possession de ses choses.

Dernièrement, un certain mon-

sieur de la Grande Côte perdit ses

lunettes à l’occasion d’un accident.

M. Wilfrid Gélinas, Gérant de la

Shawinigan, les trouva par hasard

et n’en connaissant pas le proprié-

taire, en fit part au “Courrier” qui

découvrit en quelques jours le pro-

priétaire des lunettes.

Pour compléter la liste des bons

services, il nous reste à trouver la

montre de marque ‘‘Tavannes’’ ap-

partenant à M. René Brissette de

Berthier-Nord, montre perdue de-

puis trois semaines...

BEAU GESTE DE LA
EDDY MATCH. 

+ f

Les autorités de la Cie Eddy

Match ont décidé, à l’occasion de

Noel, de donner gratuitement une

dinde à chacun des chefs de famil-

le travaillant pour la compagnie.

C'est un geste très humain qu’il
nous fait plaisir de souligner.

EN VOYAGE D'ETUDES
AUX ETATS-UNIS.

M. Tancrède Deslauriers, Gérant

de la Pépinière de Berthier a obte-

nu un octroi du Gouvernement pro-

vincial pour aller parfaire, aux

Etats-Unis ses études en archichee-

ture paysagiste. M. Deslauriers est

un homme de grand talent et il fe-

ra certainement plaisir à tous ceux

qui le connaissent de constater que

le département des Terres et Forêts

lui a donné justice.

LE PROBLEME DE LA
COMMISSION SCOLAIRE

Nous disions, il: y à quelques

jours, que le départ des religieuses

de l'Ecole St-François, soulevait un

problème que, de toute nécessité,

nos dirigeants de la Ville devaient

solutionner. Il n’a fallu que quel-

ques jours pour trouver un com-

mencement de solution à cette af-

faire embarrassante. En effet, sous

les instances du Président démis-

sionnaire, M. Paul Gervais et de la

plupart de nos hommes d'affaires

de la place, M. J.-A. Laforest a ac-

cepté la présidence de la Commis-

sion scolaire,

Le nouveau Président qui est un

homme d’affaires averti, actif et ta.

lentieux est déjà en =—pourparlers

pour trancher définitivement cette

grave question.

Nous offrons nos félicitations à

M. Laforeet et nos souhaits sincè-

res de pleine réussite, puisque l'ave-

nir de nos enfante est en cause.

DEPARTS POUR LA FLORIDE.

Nos deux concitoyens, le Maire

de Berthier-Paroisse, M. Alfred (suite à le page 3)

 

Staline et Duplessis sont contre...

 

A plusieurs points de vue, les principes du Plan Marshall sont
ceux qui ont inspiré le T. H. M. King dans sa politique de préts de
milliards à l‘Angleterre, la France, la Belgique . . . etc. Les deux
plans en effet, ont pour objectif de combattre la misère en Europe
et partant, faire échec au Communisme sur son propre terrain. En
second lieu, King et Marshall, croient avec infiniment de raison,
que le prospérité de leur pays respectif dépend, dans une très large
mesure, de leur commerce d'exportation vers l'Europe. Or, pour
faire ce commerce, les pays exportateurs sont tenus d'accorder des
crédits aux pays d'Europe qui sont en pleine reconstruction. :

Procurer du pain aux peuples d’Europe, et maintenir chex -
nous une prospérité convenable, constituent les deux plus sûrs
moyens de combattre victorieusement le communisme.

Sa Sainteté le Pape Pie XII, a plusieurs fois supplié les peuples
d'Amérique de venir ou- secours de l’Europe désorganisée et en
proie aux courants d'idées subversives. Les politiques de King et
Marshall, jusqu‘à preuve du contraire, semblent être une réponse
acceptable aux appels du Pape!

Les chefs d'Etat européens qui partagent les principes de no-
tre civilisation, favorisent et appellent les secours prévus dans le
plan Marshall avec le même enthousiasme qu'ils accueillérent ja-
dis, les crédits offerts par le Canada.

Tous les pays chrétiens, tous les pays démocratiques du mon-
de admettent que la politique de prêts de milliards à l’Europe (le
Plan Marshall prévoit des dons et des prêts pour 17 milliards) est,
a l'heure actuelle, la dernière tentative à faire pour mettre un frein
aux théories révolutionnaires communistes.

Il ne reste plus que deux sortes de gouvernements qui soient
contre cette politique de prêts à l'Europe: ce sont, d'une part, M.

.| Staline et ses satellites; d'autre part, M. Duplessis et ses vingt-et-un!
Jos. songe à son Union Soviétique et Maurice, à son Union Natio-
nale!

Leur; petites préoccupations égoïstes rendent nos deux dicts teurs infiniment méprisables à la face du monde et pour cause . . .

 

Nous invitons nos lecteurs à lire ce magnifique poème sur
Noël, écrit par un des nôtres, soit le Rév. Père Irénée Lavallée,

c.s.v., natif de St-Norbert, Co. Berthier.

NOEL
Mot de cristal et de frimas; mot de bonheur et d’allégresse.
Etoile au front du Temps!
Tous les siècles marchent sous sa clarté et écoutent les mots divins qu’elle
jette à la terre.

 

Cloria Deo! Pax hominibus!
Les peuples les plus anciens ont vu l'étoile de Noël.
L'étoile des Bergers et l'étoile des Mages
Tous ont entendu la voix de cette étoile sonore.
Mot éclatant de musique; mot étincelant de couleurs.
Mot de repentir et de pardon.
Message du Ciel à la Terre!
Mot qui chante et qui pleure.
Mot qui rêve et qui sourit.

Il est des Noëls qui chantent
Au fond du firmament bleu.
Auxquels sourit le bon Dieu.
I! est des Noëls qui chantent!
Il est des Noëls qui chantent
Sur les penchants des côteaux,
Dans les champs et les ruisseaux,
Il est des Noëls qui chantent
Au sein des joyeux berceaux!

Mot de chansons et de sourires.
Sourire des ateules vénérables qui sourient aux bonheurs anciens qui leur
sourient.
Mot de chansons et de sourires.
Sourires des fiancées aux rêves d’espérances qui leur sourient.
Motplein de clochettes d’argent et de lourds carillons
Mot des petits enfants; mot plein d’étoiles et de baisers;
Mot divin échappé du ciel et tombé sur la terre.
Pluie du ciel!
Mot rempli parfois de lourds sanglots.

Il est des Noëls qui pleurent
Dans les arbres dénudés
Et de frimas habillés
Où les rayons des soirs meurent
Il est des Noëls qui pleurent
Aux fenêtres des maisons
Que n’égaient plus les chansons,
Il est des Noëls qui pleurent
De profondes trahisons. (suite à la page 12)
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LE COURRIER DE BERTHIER
ay,

Nous le remercions pour ses bons
voeux et lui souhaitons de tout

coeur une excellente année remplie

de succès,

Noel Denis, étudiant lui aussi à
Paris, ne nous a pas fait parvenir
encore de ses nouvelles. Nous avons

dernièrement rencontré son =père

Georgio, qui nous a donné le pou-
voir de lui faire une petite remon-
trance. ‘Vous comprenez, nous a-t-
il dit, mon fils a une très bonne voix

pour chanter. mais faut pas qu'il

oublie qu'on a aussi la nôtre puurC
E
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AVILA ROULEAU
NOTAIRE

Bureau et Résidence.

50 de Frontenac

(suite de la première page

Mousseau et M. René Tessier parti-

ront samedi, le 8 janvier prochain

pour quelques semaines de vacances

en Floride. Nous souhaitons von

 

Tél. 5 voyage à nos deux concitoyens.eo _—

Tél: 56 MADEMOISELLE GODIN
a A LA BANQUE.

LOUIS A. TALBOT Mlle Giséle Godin. fille Je M. et
Mme Rémi Godin de Berthierville
vient d’entrer derniérement au ser-
vice de la Banque Canadienne Na-

tionale. Nous souhaiions bons sue-

cés a Mlle Godin.

AVOCAT

Conseil du Roi

179 rue de Frontenac

BERTHIERVILLE, P. Q.

MADAME

J. A. BOIVIN
NOTAIRE

UN CANADIEN FRANCAIS
| VIENT EN AIDE AUX GENS
DE NEW YORK.

La dernière tempête de neige qui

a enseveli New-York a excessive-
ment ennuyé les autnrités munici-

pales de cette grande ville.

Un Canadien-Francais, M.

Simard a jugé bon, par pur altruis-

me d'expédier dans cetre grande vil.

le, une souffleuse à neige qui. pa-

raît-il. a émerveillé les braves ci-

tovens de New-York.

Des petits canadiens-francais, ca

peut quelque fois être encore ser-

viables. ..

Jos.i41 De Frontenac

Tél. 37 BERTHIERVILLE!

 

 

Dr G.-H. PAGE
CHIRURGIEN - DENTISTE

Rayons - X
LA CORPORATION DES
ABATTOIRES REGIONAUX
DU QUEBEC A
BERTHIERVILLE.

Anesthésie au gaz

TEL. 115 BERTHIERVILLE
LL Se,

Téléphone: 304 Dimanche dernier, la Corporation

des Abattoirs Régionaux du Québec,

sous la présidence de M. Charles
FERLAND & LAPALME Lalancette, s'est réunie a Perthier-

Avocats ville pour discuter les ~hoses de

leur association.

356 Blvd Manseau Comme il n’y a pas. à Berthier- |
Hon. Charles-Ed. Ferland, C. R. ville, de salle pour recevoir nos

Sénateur étrangers, 1’Association a demands
Georges-Emile Lapalme, l’hospitalité au Manoir de Derthier

B.A, L.L.B. qui. comme toujours, s’est prêté de
Député aux Communes bonne grâce à cette demande.

JOLIETTE
Les membres de la ‘Corporation’

tiennent à remercier et à féliciter

MM. Omer Frenette et Lucien Bru-

!nelle pour la gentillesse qu'ils ont

eue à leur égard.

POUR VOS TRAVAUX DE

FOURRURES

— VOYEZ —

Mlle Marie-Rose Plante

 

DE PARIS.

28, Ave. du Collège l'Université de Paris nous a fait
TéL: 104-J BERTHIERVILLE| parvenir dernièrement ses voeux, à

l'occasion de la Nouvelle Année.Nettoyage et Glaisage.

VVVVVVYVVVV OOTYveY

Tel: 190)

Dr LUCIEN HENAULT
D.D.S.

Chirurgien - Dentiste
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Anesthésie au gaz
ALFRED BEAUDRY

NOTAIRE

Successeur du Notaire Rodrigue Elie

| 145 rue De Frontenac
BERTHIERVILLE

Voisin du Notaire Boivin.

33 rue St-Gabriel

SAINT-GABRIEL DE BRANDON

Co. Berthier, P. Q. Bureau ouvert tous les soirs.   

4|l'eng..... ‘i : àLe prix de l'abonnement est de $2.00 par année pour le 3 Peng. N si! ne fait pas à notreCanada et $2.50 pour les Etats-Unis. — Toute année commen- 3 gout. Nos meilleurs voeux de suc-gée est due en entier. 3 cès à nofre ami Noel, accompagnés
Conformément à la tradition et dans l'intérêt d’une juste ? du désir de recevoir de lui bientôt

liborté, 1! est entendu que les articles du ‘Courrier’ sont pu- 3 des nouvelles sur :es succès récents.
bliés sous la responsabilité de leurs auteurs. de

Pour le tarif des annonces, impressions, etc.. on voudra 3
bien s’adresser à nos bureaux. £ GAGNANTS REGIONAUX DU

+ ,
DCSrisostemarçet CONCOURS DE L'ORGE.

| les vainqueurs du concours ré-
gional de l’orge no. !, comprenant

. . , les comtés de St-Maurice. Maski-Petites Nouvelles

M. André La Rivière, étudiant à,

nongé et Berthier, sont les suivants:
AIM. Rémi Farley. de l'Ile St-Ignu-

(ce, Azellus Lavallée de Berthier.
| Emile Desjardins de Louiseville et

VENDREDI. LE 9 JANVIER 1943

des Fêtes. tes et amusantes imprégnées d'un
M. Raymond Rochon des Trois-|cachet de tact et de discrétion, car

Rivières à Berthier à Noel et le ler|tous se souviennent de l'“Hallg.
ween’ et des autres soirées. Souhai.
tons que tous secondent Mme la

Régente et s’acquittent avec la ma.
me grâce et le même sourire days
les tâches qu'elle remolit avec tant
d’amabilité et de dignité,

Puisse l'An Nouveau apporter à

Mme Lemire, Succès et Prospérit

dans ses fonctions ainsi qu'à toutes
ses collaboratrices et notamment à

de l'An l'invité de Mile Denise La-

forest.

M. et Mme Fernand Gendron des

Trois-Rivières à Berthier, à Noel,

les invités de M. et Mme Lucien

Sylvestre.

Mlle Mary O'Gherty de Montréal

à Berthier à Noel, l'invitée de Mme

F.-O. Lamarche.

M. et Mme J. Forget de Montréal

à Berthier, à Noel, les invités de Mme Henri Gouger dont l’abnéga.

M. et Mme Bertrand Barrette. tion et le dévouement doivent aus-
M, et Mme Maurice Laurent de

si être signalés.
Sorel et leurs enfants passent le

Nouvel An chez M. et Mme Esdras

Bellemare.

Le Notaire et Mme Avila Rouleau

passent le ler de l’An à Montréal.

0

LE DRAPEAU CANADIEN

 

M. et Mme Tancréde Deslauriers

8 § s 4 Québec au Jour
o a enfants à Québ Il y a plus de deux ans qu’de .

été formé, à Ottawa, le comité
parlementaire pour l’adoption
d’un drapeau canadien. Deux
drapeaux sont arrivés en fina.
le: l’un est d'inspiration unique
ment canadienne, le “rouge et
blanc à feuille d’érable”;
tre de

M. e, Mme Paul-Emile Laporte à

Joliette au Jour de l'An, les invités

fe Mme Déry.

M. G.-E. Foucher. Agronome et

Mme Foucher et leur fils Jacques

passent le ler de l’An à St-Jacques

de Montcalm

  Jos. Masson de St-Justin. Nos féli-
citations aux gagnants de ce con-

cours.

ANDRE, LEON, LAURENT
EN AVION.

|

La semaine dernière. M. Lanrent
| Sylvestre est venu nous faire une

| visite à Berthierville et en a profi-
té pour promener son beau-frère
Léon et son neveu André. au dessus
des Iles, de Sorel, Berthier et St
Norbert. Le petit André qui n'a que
fi ans voulait bien passer pour bra-

, ve et affirmait en effet. qu’il n'a-
| vait aucune crainte, mais du même|
; souffle demandait à son oncle Léon:
| “Est-ce qu'on est à la veille de dé-
harquer?”

! A Lout âge. une envolée en aviun
une belle expérience, mais à 5

|

est

M,

"FETE SOUVENIR".

servilism He i iMlle Madeleine Boucher passe le ervilisme, 1 enseigne
1er de l'An à Joliette.

Mlles Maggie et Estelle Farley et

Paul Gendron à Joliette, diman-

che dernier.

Mile A. Poliquin fait

voyage à Joliette.

M. et Mme Philippe Laforest et

M. et Mme Denis à Joliette, diman-

che dernier.

de.

| Le peuple canadien continue
à favoriser le Rouge et Blanc,

court; même si le comité parlementai-
re a, par une faible majorité ac-
cepté de continuer la tragédie
d’un drapeau de colonie. D’ail-
leurs, pour faire contrepoids au
rapport du dit comité, une dé- À
gation de quelque 43 députés de ‘à
langue française, en plus d’une
dizaine de députés de langue an-
glaise, s’est présentée chez le *

Le 27 lécembre dernier, en la ledrapeaudulepour peDa {
salle des Chevaliers deColomb eut peau National. À travers tout le 4lieu le dépouillement d'un arbre de pays, au moins une centaine de |
Noel pour les enfants des Filles municipalités, en plus de nom-
d'Isapelle sculement. Un jeune sé- breux corps publics, se sont

un

a

Mme Wadleigh en promenade à

Joliette, dimanche dernier.   ans,

 

c'est vraiment un privilege

particulier. Il faut, parait-il. habi- |
(tuer de bonne heure nos enfants au
| régime de l'avion, parce que dans
20 ans, il sera probablement ridicu-

le de parler de sa peur de monter. 1
courtoisie de M. Léon Moreney. S+-Flzéar de Laval, de Normé-

Chevalier de Colomb, notre jeune tal. de Maillardville en Colom-

| père Noel fit une promenade en bie canadienneNOUVEL AGENT DE |
CIRCULATION.

| La rumeur nous apporte que M.
; Rosaire Gendron de Berthier soit
nommé bientôt agent de circulation

{ provinciale, en remplacement de M.

| Philippe Thibault.

NAISSANCE POIRIER.

Nos félicitations à M. et Mme J.-
P. Poirier de Joliette à l’occasion

| de la naissance de leur fils Pierre.

EN VISITE.

Miles Yolande et Monique Pou-
| lotto de Ste-Elisabeth ont passé

quelques jours a Berthierville chez

leurs grands'parents M. et Mme

| Vincent Lavallée.

| Mlle Lucie Laurendeau de St-
Barthélemy était à Berthier en fin

de semaine.

{EN PROMENADE.

Mlle Anita de Grandpré de
; Montréal passe la Noel dans sa fa-
mille.

M. Jacques Manègre, étudiant en
Art Dentaire, de Montréal passe les
Fêtes chez son père.

M. et Mme André Labrecque de
Montréal et bébé ‘Marie’ à Ber-
thierville les invités du Notaire et
Mme Rouleau.

M. et Mme Pierre Gravel de
Montréal passent la Noel à Ber-
thier les invités de M. et Mme J.-
René Tessier.

M. Vincent Gendron, étudiant en
Droit de l’Université de Montréal
passe les fêtes chez son père, Je Dr

W. Gendron.

M. Gatien Champoux étudiant en

médecine de l’Université de Québec,

| suggestive de cette fête. Signalons daires pour obtenir le

LE à ;
cès de Mme Anaclet Lemire qui a|delisé”, a Québec.

minariste personnifiait | le Père prononcées en faveur de op dra-

Noel (tout en amusant bien Lolo...) peau. Nommons, de mémoire

remplit son rôle avec grace et em seulement, les villes de Mont-
pressement. Bénéficiant du bien- réal-Nord, de Joliette, de; Jon-

veillant accueil et de la généreuse quière, de St-Joseph d’Alma, de

‘catherine’ dans les rues de la vil-

le pour entrer triomphalement à 3. Continuons la lutte et arbo-
hres où 60 bambins l’attendaient rons partout le seul drapeau di-
avec impatience. La joie et la gaie- gne de représenter le Canada.
té eurent vite ggné la générosité de Jusqu'ici la lutte s’est poursui-
notre hôte distingué qui distribuait'vie intensément. La propagande
à chaque enfant un jouet souvenir. est bien inspirée et variée. De

Divers amusements étaient au €€ temps-ci, nous Voyons circu
programme. Signalons entr'autres: ler des timbres de Noël, des car-
Quelques récitations par André La- tes de souhaits, des buvards.
porte, Francine Gendron et Hervé des petits calendriers et des pla-
Laporte. Quelques chansons par ques d’auto portant fièrement
Jacques Laporte, Micheline Rouleau: le Rouge et Blanc.
et du piano par Micheline Rouleau

et Thérèse Poirier. Ces petits “‘ac-i]

teurs en herbe” gagnérent l’admi-

ration et applaudissements de tous

et chacun.

 
Il est aussi question de doter

a province de Québec de son
propre drapeau. Là encore, le
isentiment populaire s’est depuis
‘longtemps manifesté.
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Félicitations et remerciements à . I
Mme la Régente, âme dirigeante e:! Canadiens, soyons tous so

“Rouge
3 m3 _

en passant le dévouement et le suc- €t Blanc”, à Ottawa, et le “fleur

(Communiqué)organisé des réceptions intéressan-
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Inspection des lampes “gratuitement”     pe MAMAMAAMAMAMAMAAAAMSASAGAA dans sa famille pour les vacances
CT

Iau. { 1

rouge” de la marine marchan. kj

TE
R
S
R
E
S

LE
S
DE

N
I
R

DE
R

GER
eR

e
ol

e
J
y

od
e
om

e
oh
e
OM

e
OM

e
ol
e

ot
e

at
s

au
n
m
i
o

S
O
U
S
E
S
L
S
O
O
S
T
H
L
A
G
S
O
S
O
S
G
E
S
I
E
U
S
E
S
T
A
N
E
a



WENDREDI, LE 9 JANVIER 1848. : LE COURRIER DE BERTHIER PAGE 3

ADIEN

IS qua
comité É

doption
Deux

1 fina-
unique. |
uge et 4
; lau.
nseigne
archan- [

P
R

ontinue .
Blanc, |

mentai- 3
rité ac- |
ragédie
; D’ail- |
ids au
ne dé
utés de
; d’une
sue an-
1ez le

ppuyer
u Dra- |
toutle
ine de
> nom-
sont
ye dra-
émoire |
Mont-

ey Jon- |
ma, de kJ
lormeé- };
zolom- F,

arbo- A
au di- F
anada. Ë
ursui-
gande #
se. De
cireu-
as Car-
vards,
s pla-
ement Ë3

doter
son [iF
e, le i

lepuis À;

soli-
Rouge
fleur-

ué)

nS

a

 
 

 

Votre crédit est bon à la
: “BIJOUTERIE BERTHIERVILLE ENREC” ]
&
Ë 11 rue Place du Marché — Tél: 185-J — BERTHIERVILLE
&

 

 
Futurs fiancés, venez choisir votre alliance et bague à diamants

“BLUE STEEL”
à des prix défiant toute compétition.
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NOUS VENONS DE RECEVOIR UNE GRANDE QUANTITE DE NOUVEAUTES QUE NOUS POUVONS OFFRIR A TRES BON PRIX:

SETS DE TOILETTE — BAGUES AVEC PIERRES DE NAISSANCE — CHEVALIERE — EPINGLES A CRAVATES, SERTIES DE DIA-

MANT — BRACELETS POUR DAMES, FILLETTES ET BEBES — — SETS A THE, PLAQUES OR 22 KARATS — HORLOGES ELECTRI-

QUES — MINAUDIERES — RASOIRS ELECTRIQUES — COUTELLERIES — COLLIERS DE PERLES DE 1 RANG A 7 RANGS — CADRES

DE FANTAISIE — PENDATIFS ET BOUCLES D’OREILLES — BEURRIER PYREX, PLAT A FRUIT ET A HORS I’OEUVRES PLAQUES

ARGENT — MONTRES DE MARQUES REPUTEES TELLES QUE GRUEN, GLADSTONE, LANCO, WATEX, MONTROSE ET DOXA.

 

“Bijouterie Berthierville Enreg.”
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1 (Vend a TERMES et au COMPTANT)
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11 Place du Marché — Tél: 185-J — GERMAIN VILLEMURE, Propriétaire.
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L'Etat déforme
l’esprit de nos

enfants, écrit une
mère soviétique

 

“Les enfants de Russie ne
connaissent pas la merveilleuse
période de la croissance: ils
passent presque sans transition
de l'enfance à l'âge adulte. Leur
esprit est déformé, leurs meil-
leurs instincts, pervertis, et
leurs ressources affectives, mu-
tilées, de façon à correspondre
uux besoins d'un Etat tout-puis-
sant.” Tel est le réquisitoire
que Mme Nina Alexeiev, une
mêre soviétique. présente con-
tre le gouvernement de l’U.R.
S.S.. dans un article du numéro
de janvier de SELECTION du
Reader’s Digest.
Risquant l'extradition,

aurait signifié
mort certaine, Mme Alexeiev et
son mari, attaché commercial à
l’ambassade soviétique de Mexi-
co, ont pris place parmi les ci-
toyens soviétiques qui ont re-
fusé de retourner dans leur
pays, une fois terminé leur ser-
vice à l’étranger. Dans le cas de
Mme Alexeiev, la raison de cet-
te décision était qu’elle ne vou-
lait pas continuer d’élever ses
enfants en Russie.
En U.R.S.S., les Alexeiev ap-

partenaient à un groupe relati-
vement privilégié de techni-
ciens. Malgré ces avantages, ils
ctaient si surmenés et si pauvres
que la vie d’une famille ouvriè-
re moyenne en Amérique leur
paraît maintenant en compa-
raison une vie de luxe. Leur
longue journée de travail ne

qui
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temps pour voir leurs enfants.
Leurs maigres rations suffi-
saient à peine à apaiser leur
faim, et les médicaments leur
faisaient presque toujours dé-
faut.
Après que les Bolcheviks eu-

rent pris le pouvoir, la collecti-
visation forcée des régions a-
gricoles ruina la vie de famille
et réduisit d’innocents enfants à
une mendicité vagabonde, écrit
Mme Alexeiev. “Des centaines
de milliers d”“enfants sauvages”
— c’est-à-dire de gamins en
haillons, couverts de vermine,
malades et dépravés pour la
plupart — erraient dans la cam-
pagne, mendiant, volant et mou-
rant comme des mouches.” Au
cours des dernières années, le
Kremlin s’est avisé que la dé-
pravation de la jeunesse consti-

 

LA SAINTE-FAMILLE
 

Nous sommes dans un temps
liturgique particulièrement
nourri de belles fêtes. Oh! pour
le chrétien, toute la vie est une
fête continuelle, puisqu'il pos-
sède dans son coeur en état de
grâce la Trinité Sainte, puis-
qu’il prépare son ciel, puisqu’il
reçoit sans cesse de Dieu, par le
Médiation de Marie des grâces
innombrables. Mais l’Eglise a
enrichi la liturgie de fêtes ma-
gnifiques qui sont pour chacun
de nous autant de rappels au
surnaturel, autant de rappels
ides grands mystères du Christ,
jou de la vie des saints. Si nous
possédions profondément le sens
du surnaturel, nous goûterions

pour eux une

 la liturgie et toutes ses riches-
;ses avec un intérêt particulier.
 tuait un obstacle à la produc-

jtion industrielle, et il s’est ef-
forcé de restaurer la cellule fa-|Devant un beau film, nous
miliale. Mais on continue d’ap-|{sommes conquis, happés. Et
prendre a la nouvelle génération pourtant que sont toutes les
à mépriser les valeurs morales beautés de la terre devant le
et les “préjugés” religieux. |Saint-Sacrifice de la messe, de-
C'est presque dès le berceau :vant la liturgie toute entière?
que les enfants sont habitués à C'est parce que les yeux de no-
espionner leurs aînés et à mé-.tre foi ne sont pas encore assez
priser leurs parents. ouverts aux sublimes réalités
Sous le prétexte d’un pro- du monde surnaturel, que nous

gramme d'apprentissage, les au- Ne savourons pas davantage les

torités soviétiques ont institué belles fêtes de notre liturgie. Il
une “mobilisation” annuelle des[|y a quelque temps, c’était Noël!
enfants de plus de treize ans.|Puis, la fête de S. Jean, le dis-
Des millions de garçons et dejciple bien-aimé! Les Saints In-
filles ont été ainsi arrachés ainocents! La Circoncision: le
leur famille et mis en appren- premier jour de l’an. Le 4 jan-
tissage comme mineurs ou ma-ivier, c’est le S. Nom de Jésus
noeuvres. lde qui S. Paul a écrit: “Qu’au

“Si nous étions retournés enjnom de Jésus, tout genou flé-
U.R.S.S., déclare l’auteur, mon jchisse dans le ciel, sur la terre
rôle de mère aurait consisté à jet dans les enfers.” Le 6, c’est
adapter mes enfants à l’Etat po-!l'Epiphanie, la fête de la lumiè-

licier. Ils seraient devenus ou|re... Nous pourrions méditer
des esclaves ou des gardes-chi-jet méditer sur chacune de ces
ourme. Dans les deux cas, leur |fêtes... Mais aujourd'hui, chers
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LJ
la beauté de notre sainte reli-|diverses épreuves du meetin |
gion, nous penserons i la Sain-!En seconde position arriva
te-Famille. Jésus, Marie, Joseph. june équipe féminine d’athléti,
Le monde va mal, parce que les!me, composée de 22 compétitl
familles chrétiennes ne savent ces!

plus imiter ces glorieux Modè- ‘La même année, aux Jeux (.
les. Le monde va mal, parce que ‘lympiques, elle brisait le recy,
le démon s’est ingénié, surtoutmondial pour le lancementç-
dans les derniers vingt ans, ajjavelot et le 80 mètres haies, ç
séparer les familles, à étouffer|se plaçait deuxième pour |
esprit de famille, à chasser|saut en hauteur. Elle pratiqy
Dieu et la Vierge des foyers.javec autant de bonheur le tf
Mes amis, prions ensemble, au|le cyclisme, le patinage artist}
début de cette année pour que que, la natation et les quille]
Dieu, par Marie, redonne à tou- C'est une excellente joueuse ÿ
tes les familles un caractère!baseballet elle a ete par tr
chrétien. Et qu’au lieu de cet|fois choisie pour l’équipe à
esprit païen qui déchire et tuejbasketball “All-America.”
nos foyers, que ce soit l’Esprit| Mais c’est au golf que ses pe.
de Dieu qui triomphe et fasse formances sont le plus incroy,
s'épanouir en beauté toutes les bles. En 1934 elle prit part à sy
âmes, toutes les familles. Jésus, |Ppremier tournoi... qu’elle ge
Marie, Joseph, façonnez tous les|#na. Depuis, elle a battu le x.
foyers du monde et que chaque cord féminin de la plupart de
famille devienne un nouveau {parcours sur lesquels elle ;
Nazareth. O Marie, Reine du|joué. Ses “drives” atteigner
foyer, Reine de l'univers, ré-june moyenne de 250 verges: sy
gnez sur nos familles pour y é-
tablir le règne de votre divin
Fils.

Centre marial canadien
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RECORDS

EXTRAORDINAIRES DE

“BABE” DIDRICKSON

Mildred “Babe” Didrikson
Zaharias, qui fait l’objet d’un
article du numéro de janvier de
SELECTION du Reader’s Di- Tun
gest, est le phénomène le plus lOUZe et vernis à ongles.
étonnant que le sport féminin! Mildred Didrikson, d'origin:
ait jamais connu. Les succès norvégienne, est née à Port Ar,
qu’elle a remportés feraient thur, dans le Texas, en 191",
honneur à un club sportif tout Elle avait six frères et soeur,
ertier. En 1932, au championnat :Son mari est George Zaharial
d'athlétisme féminin des Etats- | lutteur de 300 livres qui vena

verges. Cette année, elle a +.
gné son dix-septiéme tour.
consécutif. Et maintenant qu'e,
le est devenue professionnel
du golf, elle gagne “au moin£]
$2,000” par démonstration. MN
Au début de sa carrière, bier!

des gens croyaient que “Babe
Didrikson était un garcon. Auf]
jourd’hui elle a perdu sa silhou
ette et ses façon masculing
Elle est même fort rondelet;R
et ne s'habille plus à la spart
te comme elle le faisait jadis
Sur sa table de toilette, ce n
sont que parfums, batons &

 

  sort aurait été indigne d’hom-|amis qui revenez chaque se- leur laissait que très peu de

Les

Les

64 NOTRE-DAME

 

mes libres.” maine réfléchir avec nous sur;

Nouvelle Industrie

à LOUISEVILLE
M. Albany Houle vient de mettre en opération une industrie de

 

liqueurs douces. Cette industrie opérera sous le nom de

“BREUVAGES SUPERBE”
Les Marques de liqueurs qui y seront

Le RED ROCK COLA, HEP, CREAM SODA, ORANGE, FRAISE, ete.
EN BOUTEILLES DE 8 onces ET

Ces liqueurs sont fabriquées avec des ingrédients de la plus haute qualité et embouteillées
au moyen de machines trés modernes et avec une propreté scrupuleuse.

Unis, elle totalisait à elle seule souvent se battre à Montrés
un score de 30 points dans les il y a quelques années.

 

 

embouteillées sont:

DE 30 onces.

 

En savourant les liqueurs ci-haut mentionnées, vous serez convaincus de leur qualité.
 

“BREUVAGES
ALBANY HOULE, Prop.

TEL: 202 w

SUPERBE”
LOUISEVILLE, Qué.
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Christophe LaJomerais, explorateur.
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Lanoraie, 29 octobre 1947

 

Cette lune blanchatre a travers son nuage
Regarde a ma fenétre, en mon nouveau réduit.
Tout ce que je construis n’a que pen d’avantage:
Deux pieces, ma cuisine et mon astre qui luit.

Je pourrais ajouter en gravant cette page:
Un poële et le poëlon, un seau d’eau près de l'huis
Car à défaut de vin, l’eau fait un bon breuvage;
J'ai mon livre à portée et mon bois près du puit.

Ma vie humble est en soi une belle récompense
Le vent du soir est doux, j'ai la paix, le silence,
Parfois un cri d'oiseau hante le grand sommeil:

L'humanité sourit quand son rêve est vermeil.
L’esprit des nuits bénit l’astre dans sa prière,
L'âme du temps repose aux bras de la chimère!

Louis Joseph DOUCET.

 

Les anniversaires de l’année 1948

L'ANNEE 1948 MARQUE CERTAINS ANNIVERSAIRES
QUE NOUS CROYONS RAPPELER AUX LECTEURS.

1498 — Cabot découvre le détroit d'Hudson. — Troisième
voyage de Christophe-Colomb.

1508 — Thomos Aubert remonte le fleuve St-Laurent.
1518 — Voyage du Baron de Lévy et de Saint-Juste, vers

l’île de Sable.

1578 — Première entreprise de colonisation en Acadie. Le
Marquis de la Roche obtient le privilège de la traite. I! débarque
50 hommes sur l’île de Sable.

1608 — Second voyage de Samuel de Champlain. — Fonda-
tion de Québec (3 juillet). — Naissance de Jean-Jacques Olier, fon-
dateur de la Société St-Sulpice.

1618 — Samuel de Champlain passe en France.
1628 — Prise de Port-Royal, par Sir David Kirke. Sommation

de David Kirke, à Champlain (10 juillet).
1638 — Premier tremblement de terre au Canada (11 juin).
1648 — Etablissement du Conseil de Québec (5 mars). Des-

truction de la bourgade de Saint-Joseph par les Iroquois. Massacre
du Père Antoine Daniel et de 700 néophytes (4 juillet).

1658 — Naissance du Père Sébastien Rasle. Première école
fondée à Ville-Marie par Marguerit Bourgeois (30 avril). Nais-
sance de Lamothe-Cadillac. Erection du Canada en Vicariat aposto-
lique: Monseigneur de Laval premiertitulaire et son sacre le 8 dé-

ÿ cembre.

1668 — Inauguration du commerce dans le Nord-Ouest par
{la Cie de la Baie d'Hudson. Fondation du petit Séminaire de Qué-

bec, par Monseigneur de Laval et de l’école de Saint-Joachim.
4 Louis XIV ennoblit Charles Lemoyne. Mort de I'abbé de Saint-Sau-

veur: de Robert Giffard (14 avril); de Jean Bourdon (12 janvier).
Le père Jacques Marquette fonde une Mission au Sault Ste-Marie.
Etablissement de la dime pour le soutien du clergé catholique. Li-
gne de navigation établie entre Québec et les Antilles, par l‘Inten-

§ dant Talon.

1678 — Naissance de Madeleine de Verchéres (3 mars). Fort
Niagara bâti par LaSalle. Mort de Catherine Tegakouita. Le Père
Hennepin visite les Châtes Niagara.

1688 — Mort de Nicolas Denis à Nipisignit (Bathurst ouest,
N. B.). Construction de l'église Notre-Dame des Victoires à Québec.
Monseigneur de Saint-Vallier, deuxième évêque de Québec.

1698 — Jean-Baptiste Lemoyne de Bienville I! fonde Biloxi.
Naissance à Québec, de Pierre Rigaud de Vaudreuil - Cavagnal.
Mort à Québec, du comte de Frontenac (28 novembre).

1708 — Mort de Monseigneur de Laval à Québec. Naissance
à Montréal, de Louis de Beaujeu, frère du héros de la Monongahéla,
qui devint abbé et fut le confesseur particulier de Louis XVI (16
août). Naissance de Mar de Pontbriand, à Vannes (France). Mort
de Isaac-Alexandre de Berthier, seigneur canadien. Naissance de

1718 — Fondation de la Nouvelle-Orléans par Lemoyne de
 Bienville. Naissance à Verchères, de Joseph Coulon de Villiers dit

de Jumonville (8 septembre). Erection de la chapelle Notre-Dame
ÿ des Anges, à Montréal.

1728 — Nomination de Mgr Louis-François Duplessis de Mor-
ÿ nay, commetroisième évêque de la Nouvelle-France.

1738 — Erection des Forts Rouge (Winnipeg), La Reine (Por-
; tage La Prairie). Fondation de la communauté des RR. SS. Grises &

ontréal.

1748 — Naissance de Michel-Eustache-Gaspard-Alain Char-
E tier de Lotbinière, ancien orateur de la Chambre en 1794. Traité
d'Aix-la-Chapelle, Louisbourg et le Cap Breton sont rendus à la
France. Mort à Montréal, de Claude-Michel Bégon, ancien inten-
dant de la Nouvelle-France et gouverneur des Trois-Rivières (1 mai).
Construction des Forts Beauséjour et Gaspareaux, en Acadie; La
Présentation (Ogdensburg), Rouillé (Toronto). François Bigot est
nommé intendant de la Nouvelle-France.

, 1758 — Prise de Louisbourg par les Anglais (26 juillet). Vic-
toire de Carillon gagnée par le marquis de Montcalm contre Aber-
cromby (8 juillet). Prise du fort de Frontenac par les Anglais. Les
rançais abandonnent le fort Duquesne.

(suite à la page 11)
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| LES CONTREBANDIERS
INTERNATIONAUX

RENTRENT EN SCENE

;risque de se voir infliger une
‘amende de $20,000 par-dessus le
marche.

Pour les professionnels, c’est
,une autre histoire. Un entomo-
logiste débarquait à New York
à intervalles réguliers, venant
‘des tropiques. On le prit pour

Le bande i . iune personnalité du monde en-
a contrebande internationa- seignant jusqu'au jour où il é-

lle, forcée de relâcher son acti- veilla les soupçons du service
vité durant la guerre, a repris des Douanes. Quand son nom

sur une plus vaste échelle, par-\fit à nouveau son apparition
ticulièrement dans le domaine sur la liste de passagers, on dis-
des narcotiques. Un article du séqua ses spécimens: dans le

numéro de janvier de SELEC- corps des insectes, on découvrit
TION du Reader’s Digest réve- pit pierres précieuses valant
le les prodiges d'imagination et chacune $6,000
d'ingéniosité déployés, de part NS
et d’autre, dans le duel quoti-;
dien entre douaniers
deurs.

 

| Il y a quelque temps, un jeu-
et frau-jne homme, apparemment très

çÇ |afflige, rapportait de France un

Il existe une distinction tres! SoCue, contenant à dépouillenette entre les fraudeurs pro-|de sa “soeur”. La bière renfer-

fessionnels et les amateurs. L’a., ait bien un corps mais celui-ici était enveloppé d’un impres-mateur est rarement dangereux: !“! € ©
il est d’ailleurs généralement sionnant métrage de dentelles
wor “(on sait que cette marchandise

facile &demasquer. premple: lest soumise à des droits impor-
S YUM tants), ornées de pierreries d’u-

collier de $20,000 et essaye d’é-| ] de $40 900
chapper aux 50%de droits. On¢ Valeur de Te
connaît son jeu bien avant| Un autre cas est celui d'une
qu’elle ait atteint New York.!femme du monde richement ha-
Un employé du magasin où elle |billée qui, pendant qu’on exa-
a acheté le collier est allé aUiminait ses bagages, retira son
Consulat américain pour signa- chewing-gum de la bouche pour
ler l’achat: si Mme Smith tente le coller à un poteau. A sa
de frauder, cela rapportera une grande surprise, la gomme n’é-
jolie somme à l'employé. À son ‘chappa pas, non plus, à la vigi-
arrivée, l'inspecteur des Doua- lance des douaniers: à l’intéri-
nes relève sur son formulaire eur. on trouva un énorme rubis
de déclaration de douane le pe-!
tit signe discret qui veut dire:| Le Trésor américain contrô-
“A fouiller sérieusement. Soup-|le un réseau de renseignements
connée de contrebande”. Si Mme !à létranger qui suit de si près
Smith n’a pas déclaré son col-|les importations et les exporta-
lier, l’inspecteur le découvre |tions que les services des Doua-
généralement sans beaucoup de |nes sont habituellement préve-
mal. L'objet est confisqué, elle |nus de toute importante tenta-
paye les droits quand même et |tive de fraude. 
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LA SANTEAU FOYER
I est plus facile et meilleur marché

à la longue d'être soigneux dans l’a-
chat des vivres et la préparation des
aliments. d'après les hygiénistes ali-
mentaires. Le ministère de la Santé
national et du Bien-être social dit que
les fovers où les repas sont préparés
à la diable et où l'on ne tient pas
compte de certains éléments essen-
tiels. abriteront vraisemblablement
des personnes irritables el malades.
Les fruits et les légumes frais, le pain
“Approuvé-Canada” et d'autres ali-
ments sains aideront la mère de fa
mille à garder sa nichée heureuse et
bien portante.

xxx -_-

Une étude spéciale
 

Des comités spéciaux de la
Commission économique des
Nations Unies, à Genève, ten-
tent de trouver les moyens né-
cessaires pour augmenter la pro-
duction d’engrais chimiques en
Europe. Pénurie de matière
premières, difficultés de fabri-
cation et de transport, voilà au-
tant de problèmes à résoudre.
Une partie importante de ces
discussions portera sur l’alloca-
tion de la potasse française.

0 2X %

Eviter les courants d'air

 

 

À cette saisou où baisse la tempé-
rature, il faut se rappeler que si les
courants d'air ne produisent pas eux-
mêmes le rhume. ils minent la vita-
lité. surtout celle des enfants. des

gens âgés et des malades.

Parmi les autres éléments suscepti
bles de diminuer la résistance au
froid, il y a les changements soudains
de température et l'humidité. “Mais
surtout, disent les médecins, évitez les courants d'air”.

 

  
vous être très utile

pas besoin.

SERVEZ-VOUS DE

ARTICLES DE MENAGE — LINGE.
OFFRES DE SERVICE
DEMANDE DE SERVANTE
CHAMBRE ET PENSION
OBJETS PERDUS.  

“Le Courrier de Berthier” peut

 

   

  

 

SI vous

utilisez ses colonnes pour
demander ce dont vous

avez besoin ou pour offrir
ce dont vous n'avez

il ne vous en coûtera que quelques sous.

“LE COURRIER DE BERTHIER”
LOYERS À LOUER — OFFRE ET DEMANDE
MAISONS A VENDRE OÙ À ECHANGER

Passez à notre bureau ou appelez: 87
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GCHEE

St-Barthélemy
DEBRBBDBBBBBBD
POUR LES DAMES:—

l.a grande retraite annuelle pour

les dames de la paroisse aura lieu

du lundi 19 janvier, au jeudi 22

janvier, à la maison des retraites

formées des Missionnaires de l'Im-

maculée-Conception, à Joliette.

Chaque année, un fort beau grou-

pe de mères de famille s’en va dans

le silence méditer les grandes véri-

tés de la vie. Plusieurs font un réel

sacrifice, surtout à cette époque de

réjouissances. Nous les admirons et

les félicitons!

On est prié de s'inscrire le plus

tôt possible, soit an presbytère ou

à la zélatrice de chaque section, ou

encore à la propagandiste, madame

Joseph Mercure.

PARTIE DE CARTES

AU COUVENT:—

I.’Amicale des anciennes élèves

du couvent organise, pour mardi le

13 janvier, une très intéressante

soirée au profit des nombreuses

oeuvres de nos dévouées religieu-  ses.

Pour la minime somme de 50 cts

(vestiaire compris) les amis de l’é-|
ducation passeront l'une de leurs:

plus agréables soirées de l’année.

Outre les amusements habituels, il

y aura programme amateur. On est

prié d’emporter ses cartes et la

partie commencera à 8 heures.

Plusieurs beaux prix sont déjà

arrivés et... ça ne fait que com-

mencer! Pour toute information

concernant la grande partie de car-

tes au Couvent de St-Barthélemy,

le 13 courant, s'adresser à la prési-

dente de l'Amicale, madame Rodri-

gue Sylvestre.

!
|
i

PECES DE MADAME

HERVE BERARD:—

Le 30 décembre, à 9.30 hres, en

notre église paroissiale, avaient lieu

les funérailles de madame Hervé

Bérard, née Isabelle Lacharité, dé-

cédée le 27 à l'hôpital Cook de

Trois-Rivières, à l'âge de 36 ans et

onze mois.

La levée du corps fut faite par

M. le chanoine Ls-Ph. Lamarche,

curé, et le service chanté par le R.

Père G.-Etiennñe Bérard, c.s.v., pro-

fesseur au séminaire de Joliette, as-

sisté de M. l'abbé Alph. Lefebvre,

vicaire à la cathédrale de Joliette

et de M. l’abbé Réginald Lacharité,

frère de ja défunte, du Grand sémi-

naire de Montréal.

Outre son époux, la défunte lais-

se dans le deuil ses enfants: Ré-

jeanne, Solange, Maurice, Monique

et Lucille. Son père et sa mère: M.

et Mme Arthur Lacharité. Sa belle-

mère: Mme Ernest Bérard; un fre-

re: M. l’abbé Réginald  Lacharité,

 

   

  ade Famille est

MTT
@du DR CHASE
pour les Reins et le Foie

     

du Grand séminaire de Montréal.

Ses beaux-fréres et belles-soeurs:

Rév. Frère Mastal Bérard, c.s.v.,

d’Amos, Rév. Frére Urbain Bérard,

c.s.v., du Juvénat de Berthierville,

M. et Mme Victor Bérard, M. et

Mme Arthur Dumontier, M. et Mme

Ls-Joseph Lacharité, de St-Barthé-

lemy, M. et Mme Emile Coutu, de

Maskinongé.

A la famille en deuil, le journal

offre l'expression de sa plus pro-

fonde sympathie.

AU MUNICIPAL:—

La nouvelle pompe contre les

incendies a été livrée à la Munici-

palité avant Noel, par la Maison

Thibault, de Pierreville. Au dire

des experts qui l’ont vu fonction-

ner, nous avons en mains une ma-

chine qui donnera un excallent ser-

vice. Comme nous l'avons déjà dit,

monsieur le curé a prêté une partie

de son garage chauffé pour la remi-

ser cet hiver, en attendant la cons-

truction de la station de pompes,

avec tour de séchage.

Le 30 décembre, monsieur le

maire Eugène Farley, accompagné

du conseiller Adélard Brûlé, a été

rencontrer les autorités du Gouver-

nement, à Québec. L'accueil a été

très courtois et le Commissaire des

Incendies, M. Ernest Lavigne a lais-

sé entendre que la Municipalité sera

aidée très généreusement.

D'après les dernières

il semble bien probable que nous

n'aurons pas d’élections, et nous

nous en réjouissons grandement.

Au Nord, on parle de M. Horaiien

Dupuis qui remplacera M. Romulus

Gladu; au Petit-St-Jacques, M. Paul

Barrette succédera à M. Adrien

(Georges) Massé; 4 Bel-Automne,

nouvelles,

M. Joseph Trudel à la place de M.

Eustache Caron.

Nous sommes heureux que la

question de la protection contre les

incendies soit à peu près réglée.

Bien située comme elle l'est, notre

paroisse ne peut que s’agrandir.

D'ici quelques mois. une importan-

te industrie emploiera une cinquan-  

taine d'hommes... Nous ne pou-

vons en dire plus long pour le mo-

ment... Mais nous supplions nos

concitoyens de bien se donner la

main pour faire marcher notre pa-

roisse toujours vers le progrès, La

première chose qu’une industrie de-

mande en s'informant de St-Barthé-

lemy: ‘‘Etes-vous protégé contre le

feu... et avez-vous de l'eau?’”. Le

premier item est en train de s’orga-

niser sur un bon pied. Quant au se-

cond... on y verra dans le temps!

DE CI, DE ÇA...

NOUVEAU MARGUILLIER: Fé-

licitations à M. Philippe Durand

qui vient d’être choisi marguillier

en remplacement de M. Amable La-

ferrière, sortant de charge.

* x *

M. Omer Lincourt, opéré récem-

ment à l’hôpital Général de Verdun,

est en bonne voie de convalescence.

x Xk x

M. l'abbé Joseph Plante, ancien

curé de St-Norbert en repas dans

notre localité, vient de nous quitter

pour aller demeurer à Joliette, chez

son frère M. Edmond Plante.

* XX

HOCKEY: Le “ST-BARTHELE-

MY” s’est fait battre à St-Cuthbert,

7 à 1, dimanche, le 28 décembre.

Le capitaine, Jacques-Aimé Cartier,

n’a pas encore nommé de publiciste

et nous manquons de détails.

* x xk

Le gros bas de Noel donné en ti-

rage aux clients du Magasin Mercu-

re a été gagné par M. Fortunat Fa-

fard, du rang de St-Joachim, St-

Barthélemy.

x x xk

On a reçu de bonnes nouvelles de

Mme Roland Clément, opérée le 23

décembre, à l'hôpital St-Eusèbe de

Joliette.

SKI: Plus de  soixante-quinze

skieurs dans les côtes du club “SO-

TO”, dimanche le 28 décembre. Et

trois autos bien remplies de Ber-

thier! Et du chic, s’il vous plaît!

La veille du Jour de l'an, grande

soirée au chalet pour fêter le dé  

VENDREDI, LE 9 JANVIER 1948.
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part de la vieille ‘Annie’. Et lors-

que ‘48 s'est présentée à la porte

avec un succulent réveillon, on l'a

accueillie bruyamment au son d’une

musique endiablée. Et dimanche, le

4? Mon Dieu, on s’est amusé quand

même, malgré les côtes un peu du-

res. Et les gens de Montréal et des

environs sont repartis contents. A

bientôt, skieurs et skieuses; la nei-

ge s'en vient!

C. B.

x = x

Victoire du club de hockey de

St-Barthélemy contre un club de

Berthier, dimanche, sur la patinoi-

re de notre Ecole d'agriculture. 2 à.

1, en faveur de nos gens. Le capi-

taine, J.-Aimé Cartier, voulait ven-

dre une couple de joueurs aux ‘‘Ca-

nadiens”, comme Victoriaville vient

de le faire pour Dussault. Mais, il

préfère garder tous ses joueurs pour

battre le St-Cuthbert sur notre gla-

ce. Ce sera une partie sensationnel-

le. On a retenu les services de l’am-

bulance de Bernard Lanoix et Doc

Chauveau sera sur les lieux, assisté

de nos trois plus jolies garde-mala-

des. On ne soignera que les synco-

pes!'...

PUCK

SHGHHBHDHBG
Lanoraie

FHBBBBBBIBHBD
Prochain mariage:

Le 10 janvier prochain aura lieu a
Lanoraie, le mariage de Mlle Jean-
nette Ferland, fille de Napoléon Fer-
land, a M. Roméo Laroche, fils de M.
Ls-Joseph Laroche. La bénédiction
nuptiale leur sera donnée en l’église
de Lanoraie. Félicitations aux
nouveaux mariés et heureux voyage
de noces.

 

Encouragez Nos annonceurs

BAROMETRE NATUREL

Une vieille revue donne les
indications suivantes, relative-
ment aux pronostics de la tem-
pérature remarqués chez les a-
nimaux.
Avant la pluie:
Les hirondelles rasent la sur-

face du sol.
Les lézards se cachent.

 

Les oiseaux lustrent leurs
plumes.

Les mouches piquent forte-
ment.

Les poules se grattent et se
vautrent dans la poussière.

Les poissons sautent hors de
l’eau. 

 

Les canards et les oies battent
des ailes, crient et se baignent.

| Les bêtes à cornes mettent le
nez au vent pour aspirer l’air,
puis se rassemblent en trou.
;peaux aux angles des prairies
ou à l’ombre, en plaçant leur
tête en arrière du vent.

Les moutons quittent le pâtu-
rage avec regret,

Les chèvres
lieux abrités.

Les ânes braient longuement
et fréquemment et secouent les
oreilles.

Les chiens paraissent engour-
dis.

Les coqs battent des ailes et
chantent à des heures inaccou-
tumées.

Les paons crient du haut des
arbres.

Les moineaux s’assemblent
en troupes nombreuses a terre
ou dans les haies et poussent
tous ensemble des cris inces-
sants,

Les grenouilles croassent.

Les rouges-gorges s’appro-
chent des habitations.

Les abeilles quittent avec dé-
fiance leurs ruches Et ne s’en
éloignent guère.

cherchent les
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sourire aimable.

LE CIVISME

“S'il vous plaît” et “merci” sont de petits
mots que tout le monde connaît, et c’est
dommage qu’ils ne soient pas plus fréquem-
ment employés dans nos conversations
quotidiennes! Ce sont des mots magiques

qui sont souvent récompensés d’un
Ils obtiennent un service

 

“S'il vous plaît” et “Merci” sont de mots magiques

plus rapide . . . rendent la vie plus amicale

Unet plus heureuse. ‘geil vous plaît”

gracieux .. . un “merci” sincére produiront

de merveilleux résultats—faites-en la preuve.

La politesse dans la conversation est une . 2

forme de civisme.

Vous pouvez participer à cet effort de service public. Prenez note de
quelques petites choses qui, à votre avis, contribuent au civisme.

Publiée sous les auspices de

LIMITED
Cette série d’annonces est conçue dans le but d'aider à faire de votre localité le

meilleur des endroits où vous puissiez vivre.
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la santé
AU CANADA    

P A L'APPROCHE DE LA
à QUARANTAINE

Ÿ La vie commence peut-être à
quarante ans. Mais les médecins
savent qu’à cet âge-là les mala-
dies de coeur commencent à fai-
Me des ravages sérieux. Le mi-.
M nistère de la Santé nationale et
du Bien-être social nous engage

M) ménager notre coeur, à l’ap-
proche de la quarantaine, en é-

kB quilibrant notre régime et notre
M exercice et en évitant tous les

abus.

LA MANIERE DE SE VETIR

Les hygiénistes n’approuvent
pas l’habitude de trop se cou-

M vrir, en hiver, à l’intérieur des
M maisons. Ils conseillent d’entre-

tenir, dans les locaux d’habita-
M lion et de travail, un degré de

chaleur et d'humidité qui dis-
pense des lainages et vêtements
chauds, Ceux-ci doivent se ré-
server pour l'extérieur.

PROTECTION DE LA VUE

Une note du ministère de la
Santé nationale et du Bien-être
social rappelle I'importance
‘un bon éclairage pour la pro-

tection de la vue. Vos yeux vous
serviront toute la vie si vous
les traitez convenablement. Ne

LE COURRIER DE BERTHIER
 

les mettez päs trop à l’épreuve.
Evitez de lire dans une lumière
aveuglante ou dans une demi-
obscurité,

LES ENNEMIS DE LA SANTE
PUBLIQUE

Il n’est pas nécessaire de cou-
rir dans la rue en brandissant
un revolver ou de conduire une
automobile comme un fou pour
agir en ennemi de la santé et
de la sûreté publiques. Les per-
sonnes atteintes d’une maladie
‘contagieuse et qui négligent,
| soit de s’isoler, soit de se faire
traiter, se conduisent aussi en
‘ennemis du bien public.

 
TONIQUE NATUREL

Le temps froid est bon pour
ila santé, sauf dans les cas parti-
culiers que les médecins peu-
vent déterminer. Telle est, du
moins, l’opinion d’un expert du
ministère de la Santé nationale
et du Bien-être social, qui nous
engage tous à sortir en hiver.

| Vos poumons ont besoin d’air
frais, dit-il. Couvrez-vous de
manière à éviter les rhumes, et
sortez pour respirer le grand
air, qui est un tonique naturel.

LE LAIT, ALIMENT PARFAIT

Les hygiénistes du ministère
de la Santé nationale et du
Bien-être social recommandent
le lait, de préférence à tout au-
tre breuvage, parce qu'il con-
tient les principaux éléments
nutritifs: calcium,. protéines,
sels minéraux et vitamines (en
particulier la vitamine A). Les
hygiénistes invoquent le goût 
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Tél: 225] BERTHIERVILLE, P. Q.

V6H0DEA

À tetetiett

POUR VOS TRAVAUX DE MENUISERIE

VOYEZ

P. E. Bellehumeur & Fils Enrg
Fabricants de

Portes, Chassis, Meubles de toutes sortes

CONSTRUCTION GENERALE

P. E. BELLEHUMEUR& FILS ENRG
Rue St-Viateur  

 

Sieete

 

Il se prend

Direction s

‘Manufacturé par: 
Boîte 1 livre: 0.39c.

Un repas avec Ca Ra Co donne entière satisfaction.

NENIAAES

DEMANDEZ LE BREUVAGE CA-RA-CO
Préparé avec chocolat sucré et lait.

froid l’été.

ur la boîte.

J. PAUL FERNET
BERTHIERVILLE, P. Q  

0000000000

de tous les enfants pour le lait,
et la préférence que lui donnent
aussi les jeunes soldats. Mais
trop d’adultes perdent I'habitu- |
de de cet excellent aliment. |

TRAITEMENT PRECOCE

Les hygiénistes insistent sur
la nécessité du traitement pré,
coce dans les cas de malaise et
de maladie, parce que l'expé-
rience a démontré ses bienfaits.
Le ministère de la Santé natio-
nale et du Bien-être social re-
commande, dans le même es-
prit, l'étude des premiers se- |
cours. Et dès les premiers symp-
tômes, consultez votre médecin !
de famille. N'attendez pas d’être
gravement atteint.

 

CONSERVATION DE LA |
SANTE

.
La santé, disent les hygiénis- |

tes, n’est pas seulement l’absen-:
ce de maladie. Elle implique u-'
ne sensation de bien-être, phy-.
sique et moral. Le ministère de
la Santé nationale et du Bien-,
être social rappelle que la pré-
vention est la première étape.
dans la conservation de la santé.
Elle comprend I'immunisation
et la protection. Ensuite vien-
nent le développement physi-
que, la récréation, les progrès
de l’hygiène. Ceux qui veulent
se bien porter, au plein sens de
l’expression, seront sages d’évi-
ter les excès, générateurs de
maladies, et d’observer conti-
nuellement des habitudes d’hy-
giène.
 “xx

ON ANNONCE LA SEMAINE

NATIONALE DE LA SANTE

POUR FEVRIER
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Yvanhoe B. Richer, € A

COMPTABLE AGREE

MONTREAL

4, Notre-Dame Est

Suite 601 — MA. 4213Tél. 32

BRISSETTE & FRERE LTÉE
Reprend son ancien service pour passagers

BERTHIERVILLE

67 Frontenac

 

 

 

 

ILE ST-IGNACE — BERTHIER — MONTREAL

Départs quotidiens:

TOUS LES JOURS (dimanche excepté)

DEPARTS DEPARTS DEPARTS-RETOURS
Ile St-Ignace Berthierville Montréal
7.15 hres a. m. 8.00 hres a. m. 5.00 p.m.

TOUS LES SAMEDIS (en plus du voyage régulier)

IL Y AURA UN DEUXIEME DEPART:
lle St-Ignace Berthierville Montréal
12.45 hres p. m. 1.00 hre p. m. 10.30 a. m.

DIMANCHE SEULEMENT:
Ile St-Ignace Berthierville Montréal
6.45 hres p. m. 7.00 hres p. m. 10.00 p. m.

Les départs se feront de l’Hôtel “Le Relais”, Montréal

Nos prix sont des plus bas!

Notre transport est sûr, rapide et sans arrêt!

VOYAGE SIMPLE: Île St-lgnace: $1.40
BERTHIER: $1.25

 

 

 

 

UPS    
Le Dr J. Z. Gillies, président

du Comité national de la Semai-
ne de la santé de la Ligue cana-
dienne de santé et aussi prési-
dent de l’Académie de Médeci-
ne de Toronto a annoncé que la
Semaine nationale de la Santé
aura lieu pour la quatrième fois
au Canada, dans la première se-
maine de février, du ler au 7.

Cette manifestation annuelle
est organisée par la Ligue cana-
dienne de santé, en coopération
avec les ministères et services
de santé et d’éducation d’un
bout à l’autre du Canada. En an-
nonçant ces dates, le Dr. Gil-
lies a expliqué que le but est
d'attirer l’attention de tous les
Canadiens sur les bienfaits d’une
bonne santé et sur le coût ef-
froyable des maladies et des dé-
cès prématurés.

Le mot d'ordre de cette ma-
nifestation sera:

“Protégez votre
Sachez comment!”

santé!

 

Pour donner de la saveur aux
confitures de fraises et de fram-
boises, on ajoute une cuillérée à
thé de sel d’Epsom pendant la
cuisson.
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YVON CHAMPOUX

Entrepreneur Electricien

Pour vos travaux en électricité, nous avons tout le
matériel nécessaire à votre disposition.
Bureau, Tél: 63
Berthierville.

Résidence: Tél: 95
2 Ave. du Collége

BERTHIERVILLE, P. Q.

PD id
    

 

 

e BERTHIERVILLE e
Léo Choquette, Propriétaire — J.-Paul Ringuette, Gérant
 

(HEURES DE REPRESENTATIONS)
SOIR: 7.30 — 9 HRES.

DIMANCHE: REPRESENTATIONS CONTINUELLES DE

1.30 HRE A LA FERMETURE.
er
—

JEU, VEN., SAM, DIM. 8, 9, 10, 11 JANVIER

Mony Dolmes, Fernand Ledoux, dans:
“L'HOMME DE LONDRES"

Bud Abbott, Lou Costello, dans:
ABBOTT & COSTELLO

IN HOLLYWOOD
 

MARDI, MERCREDI, 13, 14 JANVIER

Humphrey Bogart, Mary Astor, dans:
“LE FALCON MALTAIS”

Charles Starrett, dans:
“BOTH BARRELS BLAZING”
 

JEU., VEN., SAM, DIM., 15, 16, 17, 18 JANVIER

Raymond Rouleau, Micheline Presle, dans:
“FALBALAS”‘

Judy Garland, John Hodiak, dans:
"HARVEY GIRLS”

(Color)

ONAVANNANNIRONAAN NOTA SOA
  
 

NNN    
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St-Cuthbert
sttstvS050806
Les cultivateurs et le Gouverne-

ment de l'Union Nationale

Le Gouvernement de l'Union Na-
tionale débourse des sommes fabuleu-
<es pour faire comprendre au public
qu'il donne des millions et des mil-
Hions en subventions de toutes sortes
à toutes les classes de la société.

Il se vante en plus. en dépit de tou-
tes ces dépenses de finir l'année avec
des surplus de millions.

Ce que nous remarquons cepen-
dant. c'est qu'aucun de ces nombreux
millions ne se rend à la classe agri-
vole. Nous les cultivateurs nous ne “bé-
néficions d'aucune prime venant du
Gouvernement Provincial.

Probablement parce qu'il a cons-
vience de ne pas nous aider, et qu’il
se rend compte que V'argent se fait
plus rare chez les cultivateurs, le
Gouvernement de Québec fait des en-
quêtes actuellement pour savoir si les
emprunteurs du Crédit Agricole ont
payé leurs taxes municipales et sco-
laires. Ces enquêtes ne seraient pas
nécessaires si le Gouvernement nous
aidait.

Detoute façon. nos emprunteurs du
Crédit Agricole peuvent dire à M. Du-
plessis de ne pas craindre. qu’ils rem-
bourseront bien ce qu'ils ont em-
prunté. même s'il devient nécessaire
pour cela de se serrer davantage la
veinture.

UN LECTEUR DU COURRIER

ENTRETIEN DES CHEMINS
D'HIVER: -

L'organisation des chemins d'hiver
de St-Cuthbert a conclu un contrat
avec la compagnie Massicotte & Fils
pour tenir le chemin ouvert durant
toute la saison. depuis le village de
St-Cuthbert. jusqu'à la route natio-
nale numéro 2. Tous les intéressés re-

mercient M. Paul Robillard et les au-
tres organisateurs qui ont bien voulu
se dépenser pour nous obtenir cette
amélioration indispensable.

—-0-

Nous nous permettons de publier
ici une lettre de notre ami GILLES
PLANTE, curé de Trinité. M. Plante
est le fils de M. et Mme Cuthbert
Plante. de St-Cuthbert. Comme cette
lettre comporte des souhaits aux pa-
rents et amis, nous croyons dans l’or-
dre de la publier. — Nos meilleurs
voeux à M. Plante et l'assurance de
notre meilleur souvenir.

Trinité. 23 décembre 1947

M. Armand Sylvestre.
Berthierville.
Mon cher ami.

Depuis quelques mois déjà, tu as
eu l’amabilité de m'adresser ton jour-
nal, afin d’entretenir chez-moi le feu
sacré du pays natal!!! Je ne saurais
trop l'en remercier et je assure que
lorsque je vois le “Courrier” dans
mes plis de la poste. je mets tout de
côté pour jeter un coup d’oeil rapide
sur le coin des nouvelles locales . . .
Et chaque fois, je suis toujours plus
content de recevoir ton cher journal
qui me renseigne sur tous les faits et
gestes de toutes mes connaissances et

de mes parents aussi.

Si tu savais, quand on est loin.
comme la moindre petite fleur du
pays natal nous apporte un parfum

délicieux et captivant. on s’attache à
la moindre nouvelle. au plus petit
geste. à l’écho de ce ani se passe sur
le sol qui nous a vu grandir.

Quelques bateaux canadiens vien-
nent de temps en temps en rade de
Port de France. porter de la farine et
de la morue. ou quelques autres mar-
chandises. Chaque fois, nous cher-
chons à rencontrer des marins ou bien à aller à bord pour avoir un

 

 

Les juges du Concours National de l'Orge ou travail. — De

gauche à droite: O. Allard, À. Auger, J. Ferland, À. À. Langlais et
P. Méthot. Ces juges ont récemment complété le choix des ga-

gnants des douze régions de la province de Québec pour le Con-

cours National de l'Orge qui distribue aux cultivateurs $25,000
en prix.
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M. Lucien-E. Villeneuve, T.H.

de Québec, par l'entremise de

notre Journal, est heureux de

saluer la sympathique popula-

tion de St-Gabriel de Brandon

à l'occasion de son récent anni-

versaire de naissance.

 

souvenir de leur passage dans les
caux Tropicales.

Pour les Fêtes, justement, un autre
prêtre canadien a pu avoir des boîtes
de conserves canadiennes, un jambon
et des cigarettes. Nous allons nous ré-
galer ensemble, le lendemain du Jour
de l’An. Nous attendons aussi l’abbé
Bergeron qui doit arriver ce jour-là
par le Bresle, un bateau de la com-
pagnie générale Transatlantique qui
fait le service cutre les Antilles et
New-York.
Ce sera une petite fête canadienne

sous le chaud soleil des Tropiques,
mais nous n’aurons pas toutes les
honnes choses qu’on sert sur la table
de famille canadienne, pendant les Fê-
tes . . . Nous dégusterons tout cela
par le souvenir! Et puis, peut-étre que
l’ami Bergeron aura reçu de mes pa-
rents quelques petites friandises que
nous pourrons ajouter au menu!! Fn
tout cas, nous lui réservons une pluie
de questions sur son voyage, ses ren-
contres, ses promenades, ses faits et
gestes, enfin auprès de nos parents et
de nos amis du Canada . . .

Ce sera une préparation lointaine
à mon futur congé qui aura lieu dans
un an ou deux ans??? . . . Lorsque
je serai plus riche, car avec le franc
changé en dollar, je suis toujours
trop pauvre pour voyager à des prix
aussi fort qu’actuellement.
Mon cher Armand, à l’occasion des

Fêtes. laisse-moi toffrir de tout
coeur, pour toi et les chers tiens, mes

meilleurs voeux de Bonne et Heureu-
se Année avec ma Bénédiction toute
particulière, pour le succès de tes en-
treprises! Et par la voix de ton jour-
nal, j'adresse à tous les miens, parents
et amis, que je ne peux toucher par
lettre, mes meilleurs voeux pour la
Nouvelle Année.

Je te renouvelle mes remerciements
bien sincères et veuille bien croire à
toute ma reconnaissance.

Avec mes meilleures salutations et
mes compliments, je suis mon cher,

Ton bien dévoué,

GILLES PLANTE, Curé,

TRINITE.

P. S. — Dans un mois, je serai cu-
ré de Ste-Marie, Martinique (12,000
habitants) pour remplacer un curé

000000005050

St-Gabriel
AUGSRAOASESSE
Notre co-paroissien, le Dr Ovide

Girard a été élu officier de la Fédéra-

tion des Commissions Scolaires du

Québec, officier représentant le dis-
trict de Joliette. Nos félicitations. 
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STUDIO

PHOTOGRAPHIE MIMI
Tél: 815J — 66 Frontenac — BERTHIERVILLE, P. qQ.

 

PORTRAITURES DE TOUTES SORTES

Mariages, Réceptions, Anniversaires,

Fétes de Famille, Etc.

— SPECIAL POUR LE TEMPS DES FETES —

Groupes de famille pris a domicile

sur APPOINTEMENT seulement.

Donc, réservez à l’avance notre concours

en appelant: 815J

POUR PHOTOGRAPHIE INDIVIDUELLE

Le Studio est ouvert tous les jours: 10h a.m—9h p.m.

 

Impression des Films—Agrandissement—Service de 36 heures.

 

INSTALLATION MODERNE—COURTOISIE GARANTIE

 

 

 

 

français partant en congé pour un an.|| 
POUR VOS REPARATIONS DE RADIOS, VOYEZ:

L.-P. GERVAIS
RADIO - TECHNICIEN

18,
BERTHIERVILLE, P. Q.

TEL: 226 W. IBERVILLE

 

OUVRAGE GARANTIL
 

INSPECTION DE LAMPES GRATUITE
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Dollard Armstrong
BIJOUTIER

128, rue Montcalm

BERTHIERVILLE

SPECIALITE: Réparations de montres, horloges, etc.

EN VENTE. Stock considérable de montres, cadrans,
horloges, bagues, diamants, bijoux de tout genre.   
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J. E. ST-JEAN
OPTOME1RISTE

Bureau chez R.-A. Gervais
77, DE FRONTENAC BERTHIERVILLE, P. Q.

B. P. 39 Tél: 46
Heures de Bureau: de 9 à 6 hres tous les jours.

Samedi soir: de 7 à 10 heures.

OPTICIEN   |

 

 

MAGASIN GENERAL

VINCENT LAVALLEE
RESTAURANT EPICERIE

QUINCAILLERIE: Peinture — Outils de toutes sortes

ACCESSOIRES ELECTRIQUES:

Radios, Fers à repasser, Chaufferettes

ADRESSE: En face du Collège, Tel: 240

BERTHIERVILLE.   
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VENDREDI, LE 9 JANVIER 1948.

JOLI PUITS, AUSSI UTILE
QU'AGREABLE

Les plus anciens écrits signa-
lent la présence de puits et
nombre de poêtes s’en sont ins-
pirés. Le puits demeure tou-

 

jours à la fois pratique et déco-

ratif, comme l’illustre bien cette
se dressephoto. Celui-ci au

 

milieu d’un coquet jardin orne-

mental de Ste-Genevieve-de-
Pierrefonds. En pierres des
champs entourées de mortier
rouge, il est recouvert d’un a-
bris à pignon fait de planches à

declin et à toiture en bardeaux
d’asphalte. Le seau est peinturé
en vert et la margelle est recou-
verte afin de protéger l’eau de
la poussière et des insectes. De
l'avis des jardiniers paysagistes,
le rouge de la toiture se découpe
agréablement dans le feuillage  vert.

EE eeEEesteJen Jeerater on 3ea30tontonJonS0u204300Seo2002042000.
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| Réparation de lunettes

EXAMEN DES YEUX
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1400 Ke C J S O 250 watts
Faites vos demandes spéciales

de chansons préférées

SERVICE GRATUIT!

Tirage de $5.00 toutes les semaines au

CLUB - MUSICAL
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SI JETAIS HOMME . . .

Par Marie AGE

 

 

Si j'étais homme, je considérerais
ma femme comme une compagne,et
cette chère compagne je l’aimerais
d'un amour tendre et sincère. Que de
peines je lui éviterais! Toujours je
serais son soutien, sa consolation. Le
matin, je n'attendrais pas qu’elle
vienne me porter mon déjeuner dans
monlit. je me hâterais de me lever
afin de prendre avec elle le café qu’el-
le m'aurais préparé. Avant de partir
pour mon ouvrage, je lui rendrais
maints petits services. Si par hazard,
un plat n'était pas réussi. je ne mon-
trerais pas de mauvaise humeur. pen-
sant que la même chose aurait pu
i'’arriver. Je ne serais pas non plus
capricieux au point d'exaspérer ma
femme!

Lorsque je reviendrais du travail.
je ferais matoilette afin de lui plaire;
je ne laisserais traîner ni mes habits,
ui mes chaussures, je mettrais cha-
‘que chose à sa place. Et ma pipe croy--
cz-vous que je la déposerais sur les
meubles? Non. je serais si soigneux
que la cendre n'irait jamais ailleurs
que dans le cendrier.

Les jours de congé. j'aiderais ma
fants. je les amuserais afin delui lais-
compagne. je prendrais soin des en-
ser un peu de repos. Si elle voulait
sortir de temps à autre, je m'offrirais
gentiment pour garder les enfants. Si
vous saviez comme ma femme serait
heureuse si j'étais homme! Je ne
prendrais pas mes vacances seul, je
les ferais prendre aussi à ma femme
et à mes pelils enfants. de cette façon
toute la famille en jouirait. Ensemble
nous ferions de petits voyages. alors
tous. nous bénéficierions du bon air
et du soleil.

J'aiderais ma femme dans l’éduca-

RENEraln ats *; 030300P0at00SuaSeSaatentantete0te0000te00000t007007003000001030

LE COURRIER DE BERTHIER
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tion des petits et je ne saurais, tout
en tant trés bon, me faire obéir des
enfants; mais je n'imposerais pas de
méthodes d'éducation, la femme étant
naturellement éducatrice, n'est-elle
pas supérieure à l’homme dans ce do-
maine . . . Je proposerais done, mais
je n'imposerais jamais.

Je serais joyeux et empressé au-
près de ma femme. En homme préve-
nant je n'attendrais pas qu’elle me
demande de l'argent, mais je lui en
donnerais suffisamment pour les dé-
penses du ménage et un peu pour du
superflu. pour ses dépenses person-
nelles. En autant que mes moyens me
le permettraient. je lui procurerais
des accessoires de ménage modernes
afin qu'elle travaille le moins possi-
ble.
Ma femme! mais elle serait pour!

toi une- gentille amie. Pour elle. il
n'y aurait pas de sceret. Avec elle. je
causerais de longues heures. je l'in-
téresserais à mes affaires. je lui de-
manderais conseil. en un mot. je la
traîterais en personne douée d’une in-
telligence. capable de raisonner et de
juger.

Avec elle. je serais d’une politesse
absolue: je la respecterais toujours et
j'éviterais de blesser ses sentiments.
Dans les épreuves de la vie, dans les
peines. je serais son appui. tendre-
ment. je la consolerais. car un coeur
de femme, c'est si fragile. si sensible!

Mais que voulez-vous? . . . je ne
suis pas un homme . . . je ne suis
qu'une petite femme bien imparfaite.
l£t je sais Messieurs que vous ne m'en
voudrez pas trop d'avoir pris quel-
ques instants votre place et d’avoir
essayé de faire de moi un mari idéal.
D'ailleurs. je ne demande à personne
d’entre vous de suivre mes conseils,
car y a-l-il jamais eu un hommequi
a su ou saura jamais ce que c’est
qu’un coeur de femme? Pourquoi
Messieurs n'essavez-vous pas d’en at-
teindre les profondeurs et d'être de
vrais maris idéals?
(La Ruche)

La solution d’hyposulfite de

‘on aimerait bien mieux se met-

 soude du photographe fait dis-
paraître les taches d’iode.
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JElun bain) vous ont reposce com-

LA COLONNE DE Ime si vous aviez passé une bon-
‘ne nuit au lit.

Quant à votre visage, dont les 

ysinÉ ‘muscles sont affaissés par la fa-
A € tigue, vous pouvez en cing mi-
ane? nutes en chasser non seulement

la tension musculaire, mais les
lignes que la fatigue y a gra-
vées, Il existe depuis peu une lo-Diplé i ichi ’ iplômée de tion rafraichissante d’une effi-

l'Université

 

 

    cacité remarquable. Vous en
de Beauté imbibez généreusement votre

i ro iss ; -de PARIS. y ‘ visage, vous laissez sécher du
e rant cinq minutes, puis vous

ibaignez votre visage à l’eau
froide et vous êtes prête à ap-
\pliquer votre maquillage. Vous
êtes rafaichie, reposée, toutes
des lignes que cause la fatigue
seront bannies et vous pouvez
‘partir en soirée avee la certitu-
de que vous avez bonne mine et
pourrez jouir de chaque minu-
te de votre veillce.
Mon feuillet sur les soins du

visage vous donne une foule de
ces recettes simples, efficaces et
si peu coûteuses qui vous per-
mettent de soigner, chez vous
(votre beauté. Faites m’en la de-
mande (Cousine Blanche, 294
est, rue Ste-Catherine ouest,

€ Montréal) accompagnée d’un
vous en empêchent. Et vous timbre de 4 cts et leplus pro-
courrez à Votre miroir pour chain courrier vous apportera
constater si vos yeux ne sont pas (ces précieux renseignements.

poches et si tout votre visage] Mon principal souci est de
na pas mine pitableà cause du jvous être utile. N'hésitez donc
surménage auquel l’époque des pas à me soumettre vos problè-
fêtes vous à astreint. ‘mes de beauté, quels qu’ils

Mêmesi la fatigue vous a tel- soient. Je me ferai un devoir et
lement affectée que votre appa- Un plaisir de vous répondre et
rence en a souffert, ne désespé. \de vous donner des conseils é
rez pas — vous pouvez en quel- minemment pratiques. ait
ques minutes retrouver votre de m'écrire, inutile de vous le

apparence normale. Tout da vousoblige enrien,
ord, si vous en avez le temps puis e | a

et surtout les facilités, couches mes services pour renseigner
vous pendant 10 minutes dans ses lectrices.
un bain chaud. N’essayez pas de COUSINE BLANCHE.
laver votre corps — laissez-vous
tout simplement tremper dans|
l’eau chaude. Asséchez-vous vi-! On secoue un petit tapis en le
goureusement et vous constate- retenant par les côtés; autre-
rez que ces 10 minutes de “trem- ment, le poids fera rompre les
page” (on ne saurait appeler ça fils si on le tient par les bouts.

POUR TRIOMPHER DES

FATIGUES DES FETES

Nous sommes em pleine sai-
son des fêtes, avec ses réunions
de famille, ses soirées mondai-,
nes, ses interminables veillces
chez les uns et les autres. Que
de fois, à la suite de ces soirces

tre au lit, fatiguées par les sor-
ties de la veille et de l’avant-
veille, plutôt que d'aller veil-
ler... mais les “convenances”
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p’aS DE MEILLEUR,

 

GRANDE
LA GOMME QUI REND GRANBY FAMEUX 3 SAVEURS

SPEARMINT
PEPPERMINT à
WILD CHERRY |

en boites ou en paquets  
 

Les bureaux du Centre

  ON

Canadien des Cercles Lacordaire et Ste-Jeanne d'Arc du Ca-
nada occupent, depuis novembre, deux étages de cet édifice, situé angle des rues Ste-Mar-
querite et de l'Eglise, à Québec.

Le Centre Canadien s'est porté acquéreur de cette construction et y a fait exécuter
des réparations d'importance. Le rez-de-chaussée groupe une salle d'entrée, le bureau
général pour les employés réguliers, un bureau pour l’aumônier-général, le président-géné-
ral, le chef du personnel et le propagandiste. Au sous-sol, se trouvent une salle de déli-
bération et un entrepôt pour la papeterie et les imprimés de propagande du mouvement.

L'étage supérieur est occupé par quatre bureaux d'affaires.
La nouvelle adresse du Centre Lacordaire: 39, de l'Eglise, Québec.
Ce groupement d’abstinents en matière de boissons alcooliques, compte maintenant

53,000 membres répartis dans plus de 425 cercles au Canada. .
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Vraiment...   
Parmi les leçons que 1947 au- faste de la vie menée sur

ra enseignées au monde, il con- nlages yankies du sud par

vient d’en noter une, capitale,
sur le terrainde la haute politi-|
que, à savoir qu'à vouloir orga-
niser trop rapidement la paix,
on court le risque d’une nouvel-
le guerre, qu’à trop serrer de
près des nations qui ne veulent
pas collaborer, il peut en résul-
ter qu’elles en viennent aux
coups, témoin le cas du Soviet
qui a affiché, il est vrai, une
mauvaise volonté bien capable
de désarmer les diplomates les
plus patients. Il est probable
qu’en 1948, les Nations Unies
changent passablement leurs
travaux d’approche dans ce do-
maine.

x x *

L'an écoulé aura aussi fait
comprendre que la propagande
communiste affiche de lamen-
tables déficiences lorsque ser-
vie à forte dose comme en Ita-
lie et en France. Des gouverne-
ments qui, à prime abord, a-
vaient été tentés par les comes-
tibles offerts par le Soviet en
guise de miroir aux alouettes,
ont soudainement réagi, se sont
vite repris au point de mater,
sous la menace des mitraillettes,
les grèves lancées par les Com-
munistes. Il va sans dire que le
socialisme a souffert des revers
essuyés par le communisme qui
n’est, somme toute, qu’un franc
socialisme, un socialisme qui ne
joue pas sur les mots. En An-
gleterre, entre rutres, le socia-
lisme a lamentablement baissé,
en 1947, dans l’estime populai-
re. Au Canada, bien naturelle-
ment, le parti de M. Coldwell
devait écoper aussi devant les
déboires communistes de par
P'univers. L’agitation commu-
niste est devenue clairement la

  

LE COURRIER DE

* x x

| Les magazines américains
sont remplis depuis janvier de
morolLolantes descriptions du

les
le

itouriste qui paie $40 par jour
une chambrette qu’il n’occupe

tre, ‘nt.iesse surtout qu’il
og par la visite des plages où
ces dames portent des maillots
“ai ne peuvent cependant aller

I ~.u. l'existence rivderne a
«« ces ironies qui défient le
commentaire. Une revue, en
particulier, parle des conqué-
rantes cravates de quinze cents
viastres ($1,500) offertes au tou-
riste. À ce train là, nous ferons
mieux, comme durant les Fêtes,
de magasiner dans notre pate-
‘lin, chez le marchand du coin!

x x x

La science médicale progres-
se aussi rapidement que les au-
tres et ses instituts annoncent a
coeur d’année des trouvailles
qui se comparent à celles dont
puissent s’enorgueillir ou l’aé-
ronautique ou l’industrie des
plastiques. Tout récemment, on
a découvert un narcotique plus
puissant que la morphine mais
qui ne produit pas l’assuétude
ou accoutumance et une piqure
qui insensibilise totalement Ila
machoire du mortel obligé de
se faire extraire une dent. Jus-
qu’aujourd'hui, on n'avait “ge-
lé” qu’incomplètement. Finies
donc les terreurs qui nous guet-
taient dans’la chaise patibulaire
du dentiste!

* kx

Est-il possible que des dino-
saures existent encore dans des
régions inaccessibles de l’Afri-
que et de l’Asie, pour ne pas
parler des vallées de l’Amazone?
Voilà une hypothèse qui fait ai-
jsément palir le prestige de
jmonstre marin du Loch Ness.
Pourtant, on y croit en certains
milieux en faisant observer que 

SealeronioroiretreouieSoodfourierfourieredoSpelPoalrBH

AVO

Bureau le samedi a:

Tél. 55

Me J. Eloi Gervais

BERTHIERVILLE, Qué.
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Un seul prix... Une seule Qualité: “La Meilleure”

CAT

39 rue De Frontenac

 

Adressez-vous, en

QUE CE SOIT pour NETTOYAGE, PRESSAGE

eu TEINTURE

LA TEINTURERIE ST-LAURENT
20 rue ST-LAURENT, TEL.

toute conflance à

154 LOUISEVILLE.

 

BERNARD

Demandez CLAIROTONE pour un nettoyage parfait.

LTEE

DIRECTEUR DE FUNERAILLES — EMBAUMEUR DIPLOME

 

 

LANOIX

 

CORBILLARD Bureau: 102 Frontenac, CORBILLARD

à Rés.: 74c Frontenac — Tél. 35

CHEVAUX BERTHIERVILLE AUTOMOBILE   Au service de tous, sans distinction des conditions financières.  

grande ennemie de la

| D'UNE AME,

VENDREDI, LE 9 JANVIER 1948

 

A votre service: L.-A. De Grandpré, 63 rue de Frontenac, Berthierville.
 

1,800 milles de l’Addar, en Afri-
que centrale, n'ont jamais été
explorés, que le nord des Hima-
layas est pratiquement incon-
nu, que des montagnes immen-
ses de l’Australie sont restées
terre vierges. Il est bien possi-
ble aussi que de nos lecteurs se
disent que les scientistes qui
donnent crédit à cette supposi-
tion souffrent d’un mognon dé-
séquilibre pris dans la célébra-|
tion des dernières Fêtes...

 —X XX

Vient de paraître:

Sainte Thérèse de Lisieux

et l’histoire de son

âme

par Michel de Ladurantaye.

 

A l’occasion du cinquantenai-
re de la mort de Sainte Thérèse
de Lisieux, les Editions du Lé-
vrier, Ottawa-Montréal, sont
heureuses d’annoncer la paru-
tion récente d’un intéressant
ouvrage de Michel de Laduran-
taye: Sainte Thérèse de Lisieux
et l'Histoire de son Ame.

Ce volume de 160 pages qu’on
peut se procurer au prix de
$1.00 dans toutes les bonnes li-
brairies, ne vise qu’à un seul
but: conduire le lecteur, aussi
discrètement que possible, à
une lecture complète à tout
point de vue de L’HISTOIRE

l’autobiographie
de Thérèse Martin. Ces pages
dégagent les principaux faits
ainsi que les grands traits de la
“petite voie” que cette âme de
choix veut bien nous faire con-
naître.

Qu'on répande ce volume dé-
dié à tous ceux et toutes celles
de chez nous ou d’ailleurs, â-
mes laïques, prêtres, religieux
et de religieuses, qui cherchent
une solution toute ordinaire

| CAMPAGNE CONTRE LE

 aux aspirations multiples de
leur âme.

Mile PIERRETTE ALARIE,
ARTISTE INVITEE
A L'EMISSION

DES RADIO-CONCERTS
CANADIENS

Le 12 janvier prochain, on aura à
nouveau le plaisir d’entendre Pierret-
te Alarie, la petite canadienne-fran-
çaise dont la voix magnifique devient
de plus en plus renommée au Cana-
da comme aux Etats-Unis, Mlle Ala.
rie sera, lundi, l’artiste invitée à l'é-
mission des Radio-Concerts Cana-
diens, programme commandité parla
Brasserie Molson et radiodiffusé tous
les lundis soirs, à 9h, par le réseau
français de Radio-Canada.
A la même émission, on pourra

aussi entendre M. Gaston Francoeur.
directeur de l’Ecole de Papeterie des
Trois-Rivières. M. Francoeur sera
interviewé par Albert Duquesne, le
reporter Molson.
Comme d'habitude, lorchestre

symphonique Molson interprétera.
sous la direction de Jean Deslauriers.
un programme varié de mélodies po-
pulaires ou mi-classiques.

DIVORCE
 

Le grand journal de Mexico,
Excelsior, vient de lancer une
vigoureuse campagne contre le
divorce. Nous avons sous les
yeux une vingtaine de numé-
ros, fin de novembre et com-
mencement de décembre. Cha-
cun porte sur une des pages
principales une manchette en
gros caractères qui dénonce
sous une forme ou sous une au-
tre cette plaig sociale. Un arti-
cle suit, accompagné parfois
d’une illustration, où les mé-
faits du divorce sont exposés.
Presque tous les pays d'ailleurs,
victimes de ce fléau, essaient
actuellement de s’en débarras-

ser ou de restreindre ses pro-
grès. Quelle erreur ce serait, là

où les lois ne le favorisent pas,
comme dans la province de
Québec, de vouloir les rendre

plus tolérantes. Ouvrez à demi
la porte et bientôt elle sera
toute large ouverte.

 

 
 

 
Cet appareil enveloppe dans la pellicule cellulosique

“’Cellophane‘’ quelque 200 paquets de cigarettes à la minute.
Le Canada suffit à presque 98 pour cent de sa consommation
de tabac, alors qu‘en 1930, il en importait près de 60 pourcent.
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cuisine — Moulures — Ten-Test — Masonite.

Nous sommes maintenant, en mesure de satisfaire à toute demande de:

J.-A. BOIVIN, Vice-Président,

ARMAND DAUNAIS,Surintendant.
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BOX & LUMBER LIMITED
BERTHIERVILLE, P. Q.
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brut & préparé — Portes et châssis — Armoires de

  

  
   
  

 

franc — Portes unies en merisier et B. C. Fir —

Beaver-Board.

 

     
G.-A. DAVIAULT,Président,

J.-A. TELLIER, Sec.-Trés.   
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ENDREDI, LE 9 JANVIER 1948.

Les anniversaires de l’année 1948

 

(suite de la page 5)

 

1768 — Mort de Jean-Baptiste LeMoyne de Bienville II (7
Mi mors). Fondation de Charlottetown, I.P.E. Grand incendie à Mont-Ï
ji

|fberry de Salaberry. Naissance à Québec de Mgr Joseph Signay (8

réal (11 avril). Sir Guy Carleton est nommé gouverneur en Chef du
Canada.

1778 — Naissance à Beauport, de Charles-Michel d‘Irum-

novembre). Premier journal à Montréal. Mort du marquis de Du-
l'Equesne.

1788 — Naissance de Robert Christie (Historien). Mort à St-
Pierre Île d'Orléans, de Mgr Louis-Philippe Mariaucheau d’Esglis.
Mgr Jean-Francois Hubert, 9iéme évéque titulaire de Québec. Mort
a Paris du marquis de Vaudreuil (4 août). Naissance à Montréal,

{dc William-Edmond Logan (20 avril). Mort de Francois Dambour-

 

 

e
m

gès (Militaire). Naissance de Antoine- - Olivier Berthelet, à Mont-
l Bréol (25 mai). Incendie du couvent et de l'église des Récollets, à
MQuébec. Naissance de Côme-Séraphin Cherrier (22 juillet).
LEcomte de Puisaye fonde une colonie en Ontario. Mort de Amherst.

Le

1808 — Mort de Lord Dorchester. Naissance de Joseph-Narcis-
se Cardinal, notaire, patriote de 1837. Naissance de Joseph-Edou-
ord Turcotte, (honorable).

1818 — Mgr J.-O. Plessis, nommé au Conseil législatif. Nais-
A sance de Antoine-Aimé Dorion (juge). Fondation de la Banque de

Québec. Naissance de Mgr Louis-Francois Laflèche. Mort de Tho-
mos Dunn (13 avril). Naissance à Deschambault, de J.-F. Sincennes,
ondateur de la compagnie de navigation Richelieu. Naissance de
eorges Brown.

1828 — Naissance de Hospice Antelme Verreau (abbé). Fon-
dation du Courrier des Etats-Unis. Naissance de Mgr Dominique
Racine (1838). Naissance de F.-X.-A. Trudel, (sénateur). Suspen-
ion de la Constitution du Bas-Canada (10 février. Création du
onseil spécial. Nouvelle émeute dans le Bas-Canada. Lord Dur-
om est nommé gouverneur. Pen“aison de Duquet et Cardinal (21
décembre). Naissance de Augu+i.-Réal Angers (Sir). Mort de I'ab-
be C.-E. Painchaud.

1848 — Fondation du "Journal‘’ de Québec. Mort de Charles-
illiam Grant, Siéme baron de Longueuil. Naissance de Emma La-

eunesse (Albani). Mort du frère Louis (récollet). Charte du chemin
de fer de Joliette. Fondation des RR. SS. de la Miséricorde par Mgr
Bourget (16 jonvier). L.-J. Papineau est élu député de St-Mourice
(24 janvier). Fondation du College Ste-Marie de Montréal. Nais-
sance de J.-Israël Tarte.

1858 — Fondation de la Société Historique de Montréal.
ort de Jacques Viger. Mort de l’honorable Robert Baldwin. Geor-

ges-Etienne Cartier premier-ministre des deux Canada. Adoption
du système décimal pour la monnaie. Naissance de Thomas Cha-
pais.

1868 — Assassinat de d'Arcy McGee, à Ottawa, (7 avril). Dé-
Fpart de 350 Canadiens enrôlés dans Régiment des Zouaves Ponti-
ficaux. Naissance de Henri Bourassa.

1878 — Mort du docteur Jean-Baptiste Meilleur. Translation
des restes de Mgr de Laval. Mort de L.-P. Turcotte (historien). Eta-
blissement d'une succursale de l'Université Laval, a Montréal.

1888 — Mort de Mgr Dominique Racine. Règlement final de
la question des Jésuites. Mort de James Ferrier (Sénateur). Incendie
de la chapelle du Séminaire de Québec.

1898 — Mort de Sir Adolphe Chapleau. Inauguration du mo-
nument de Pierre LeMoyne d’lberville, à Montréal. Mort de Mgr
Louis-François Laflèche. Inauguration du monument de Samuel de
Champlain à Québec. Mort de Georges Boucher de Boucherville
(Romancier).

1908 — Mort de Sir A. P. Caron. Célébration du troisième
centenaire de la fondation de Québec. Dévoilement du monument

F Loval. Conflagration aux Trois-Rivières.

1918 — Enregistrement national. Inauguration du monument
Hébert à Québec. Epidémie de grippe espagnole. Enrôlement des
conscrits. Mort de Pamphile Lemay.

1928 — Inauguration d’un service postal aérien entre Mont-
réal, Ottawa et Toronto. Mise en vigueur de la Loi des Accidents
du Travail. Service postal aérien entre Montréal et New-York.

1938 — Congrès Euchoristique national à Québec (22 juin).
Inauguration des fêtes du centenaire du Saguenay. Décès de Hora-
tio Walker (peintre). Sacre de Mgr A. Lafortune, évêque de Nico-
let (24 juillet), Mort du Père Morice (historien).

QUAESITOR.

CVotre Nez Se Bouche
et trouble votre sommeil

Avec une rapidité surprenante, la
Va-tro-nol agit au siège-même du mal,
dégage le nez bouché—soulage la con-
gestion passagère due à l’obstruction.
ous serez enchanté du soulagement

qu’il apporte. (N.B.—Excellent égale-
ment contre le rhume de cerveau et son

d’éternuements et de renifle-
ments). Voyez le mode d'emploi dans

Ni
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Saviez-vous que ce

 

par J.-Arthur LEBOEUF
 

Saviez-vous que la rose est le sym.
bole du silence?

x * Xx

Saviez-vous que primitivement on
appelait les habitants de ['ltalie “lta.
liottes™ ?

* * %
Saviez-vous que le premicr lubré-

liant était du suif de poeuf fondu?
*« * Xx

Saviez-vous qu'un certain député
français du nom de Lamourette fit
en chambre un discours si émouvant
que les adversaires s'embrassèrent à
qui peut mieux? Mais malheureuse-
ment. la réconciliation dura peu. De
là. l'expression ‘Baisers Lamouret-
te”?

* x +
Saviez-vous qu'en Chine la peau

de certains poissons remplace les vi-
tres des fenêtres?

x * *

Saviez-vous que les naturalistes
nous disent que le siffleux se sentant
mourir de maladie ou de vieillesse
creuse sa tombe et s’y ensevelit lui -
tnême?

* kX *

Saviez-vous que le Kremlin à une
superficie de 63 avres?

* Xk *

Saviez-vous que Jacques Bonhom-
me, est le sobriquet donné au peuple
français? Tel John Bull ou Uncle
Sam?

x x x
Saviez-vous que la pêche est le

fruit le plus détesté des poissons?
* *

Saviez-vous Beethoven est

mort sourd?
* kx A

Saviez-vous que le plateau que
tient le maçon en appliquant le plâ-
tre frais s’appelle “taloche”?

* + *

que

Saviez-vous que la muraille de Chi-
ne était longue de 2550 milles, soit la
largeur des Etats-Unis?

* Xx *

Saviez-vous que la Russie soviéli-
que est le plus grand pays au monde
par son étendue?

*  *

Saviez-vous que le melon d'eau
était fort goûté des peuples les plus
anciens?

* * Xk

Saviez-vous que la langue officielle
de l’Ethiopie est l’amharite? |

x kk

Saviez-vous que la cigogne est très
répandue au Danemark?

x * Xk

Saviez-vous que le grec Palamide
est l'inventeur du jeu d’échecs?

x x

Saviez-vous que l’empan est l’es-
pace entre le pouce et le petit doigt
écartés?

* Xx x

Saviez-vous que la frondaison est
l'époque ou paraissent les feuilles ?

LE

 

— PETITES ANNONCES —

A VENDRE OBJET TROUVE
 

Tuyaux de 4 pcs en fonte pour

égouts et renvois, etc. Aussi pompes!

de marque ‘‘Turo’’, petite quantité

en main. Veuillez donner votre,

commande au plus tôt. S'adresser à:

M. NAPOLEON FERLAND, LANO-

RAIK, Co. Berthier.

Une paire de lunettes à monture

dorée, Prière de s'adresser à: M.

GELINAS, Gérant de The Shawini-

gan Water & Power, Berthierville.

Qué.

 

AGENTS DEMANDÉS
 

 

A VENDRE Assurez-vous de &ros revenus du-

rant toute l'année. JITO vous en

Deux maisons situées sur la rue donne l'occasion en distribuant à

domicile 200 produits garantis.
du Collège. Possession immédtate.

S'adresser à: M, LUCIEN BRAZRAU

5 rue de Bienville, Berthierville.

Bons territoires. Commission avan-

tageuse, Spécaux atlrayants. Trente

Jours d'essai SANS RISQUE. [Pour

 catalogue, renseignements GRATIS.

écrivez à. JITO, 5130  SMt-Hubert.

Montréal.
ON DEMANDE

 

Un chauffeur avec expérience

dans Montréal, S'adresser à: RElt-

THIERVILLE EXPRESS. 22 Jac-

ques Cartier, Tél.: 83, Berthierville.

AGENT DEMANDÉ
 

Homme fiable comme agent pour

le comté de Chicoutimi. Kxpérionce
 

pas nécessaire. Belle opportunité

de s'établir un commerce stable el

payant, où les produits Rawleigh

sont vendus depuis de nombreuses

années. Gros profits. Produits four-

nis à crédit. Écrire à RAWLRIGH,

Montréal.

A VENDRE
 

Un engin à vapeur, capacité 1560

chevaux vapeur et une pompe à eau

avec moteur électrique 3 forces,

550 volts. S'adresser à:M. GABRIEL

BEAUSOLEIL, Grande Côte, BER-

THIER, P. Q.

 

MAGASIN 

 

OCCASIONS D’AFFAIRES
Lingerie toute faite.

Spécialité:

Cadeaux pour bébé

Mme Rogatien LAVALLEE

5 Crémazie — Tél: 229M

Restaurant situé en face de la ga-

re du C.P.R., St-Gabriel de Brandon;

Logement libre à l'acheteur, bon

chiffre d’affaires. Excellente occa-

sion pour tout jeune hor …e ambi-

tieux, Conditions faciles. S'adresser     
 

a: M. TONY YANAKIS, ST-GABRIEL BERTHIERVILLE
DE BRANDON, TEL.: 134.

ogoaieododiofoeondPoalpoloeloathoatspalposoefoolseootpedoel A

 

BP Lincourt PU
Comptable Public Licencié

SPECIALITE: IMPOT SUR LE REVENU

BUREAU:

MONTREAL: 1594 Blvd St-Joseph. Tél: FR. 9583

BERTHIER: Notaire J. A. Boivin. Tél: 37

ST-GABRIEL DE BRANDON: Dr Lionel Brissette. Tél: 66   egoSeeeee 70eep10GeooMLeeLeSaeeereeteptpad

  
Saviez-vous que la baleine bleue

est actuellement le plus gros animal?
- * >

Saviez-vous que le meilleur poivre
nous vient de l’Asie tropicale ?

x Xx x |
Saviez-vous que le sous-main est le

buvard que l’on place’sur le bureau.
pour écrire?  

I

x x * [

Saviez-vous que la viande de rat,
musqué est excellente?

x x *
Saviez-vous que la Birmanie est le|

plus grand pavs producteur de riz?
x Xx

Saviez-vous que le thé n’a fait son ‘
apparition en Europe qu'au 16ième
siècle ?

x x %

Saviez-vous que le cycliste francais
Le Tourneur a atteint la vitesse de

|
|

:108 milles à l'heure?
x x +

Saviez-vous que les corridors de!
Puniversité de Montréal ont une lon-
gueur totale de 7 milles?

(La Ruche) |

 

 
    

  

  

 

Pour toutes vos réparations en électricité,

MATERIEL A REPARATION,
LAMPES DE RADIO, ETC.

— Voyez —

M. D. GEORGES DUDEMAINE
BERTHIERVILLE, Tél: 111J10 Jacques Cartier,

 

 

  

   

   

Si VOUS SOUFFREZ DE:
FAIBLESSE, COURBATURES,
NERVOSITÉ, ÉPUISEMENT,
FATIGUE HABITUELLE,
MANQUE D'APPETIT..
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GOSSCOUGSHSES
$t-Norbert

400000000000
OBSEQUES DE MME

GUY GUIBEAULT:—

A l'hôpital Notre-Dame à Mont-

réal, le 24 décembre dernier à 5 h.

du matin décédait pieusement Mme

Guy Guibeault, née Yvonne Belle-

rose, aprés une longue maladie

soufferte avec résignation. La dé-

funte était âgée de 34 ans et 1

mois.

Les funérailles eurent lieu le sa-

medi 27 décembre au milieu d’une

grande affluence de parents et d’a-

mis venus rendre un dernier té-

moignage d’estime à la regrettée

disparue.

Le service fut chanté par M.

l’abbé Léopold Bellerose du Sémi-

naire de Joliette assisté comme dia-

cre et sous-diacre de MM. Jes ab-

bés J.-C. Chaussé et Wilfrid Bérard

de St-Norbert, M. l'abbé C.-E. Guil-

beault de St-Gabriel de Brandon

dit la messe à un autel latéral.

Firent la collecte: MM. Lionel

Ménard de St-Félix de Valois et

Roch Bellerose de Montréal, cnu-

sins de la défunte.

Etaient porteurs: MM. Raoul Du-

bois, Emilien Laporte, Arthur Cou-

tu, Léo Champagne, Georges Aubu-

chon et Jean-Robert Pelland.

La maison Rondeau & Frère de

St-Norbert avait la direction des

funérailles.

La regrettée disparue laisse dans

le deuil outre son mari éploré, une

fillette Marie-Berthe, ses père et

M. et Mme Désiré Bellerosemère:

de St-Gabriel de Brandon, son

beau-père: M. Edmond Guibeault,

de St-Norbert; ses frères: MM. Jo-

seph de St-Norbert, René et Roland

Bellerose de St-Gabriel de Brandon,

ses soeurs Mlles Marie-Laure et

Lucie-Anna Bellvrose de St-Gabriel,

s+3 Felles-soeurs* Sr Mui’ >.Norhert

(Georgete Guibeault) s.s.a, de St-

Jéréme, Mlles Isabellz et Solange

Guibeault de St-Norbert. Mme Jo-

seph Bellerose (Th*résa Fafard; de

St-Norbert; un nevru, Claude Bel-

lerose ainsi que plisisurs oncles,

tantes. cousins et cousines

A la famille, Los témoignages de

condoléances.

REMERCIEMENTS: —-

M. Guy Guibeault ainsi que les

familles Bellerose et Guibeault re-

mercient bien sincèrement toutes

les personnes qui de près comme de

loin ont contribué à atténuer leur

cruelle épreuve.

sez

  

LE COURRIER DE BERTHIER

IN MEMORIAM

A la douce mémoire d'Yvonne

Bellerose-Guibeault

L'auro-e du 24 décembre... c'est

Pheure ol la nature est & moijtié

remplie d’ombre, où le jour descend

des monts et vient se poser sur la

terre somnolente; cest l'heure du

recueillement où l'immense univers

semble vouloir dévoiler d’intimes

confidences. Dans la nature règne

un silence éternel, c’est l’aube...

les petits oiseaux dans un gazouillis

pieux vont chanté leur hymne du

matin au Créateur.

Ironie du sort, c’est dans ce

temps le plus beau de l’année où il

fait si bon vivre et se sentir aimée

que I'dme légère d’Yvonne a pris

vers le ciel son vol de conquête.

Quel sacrifice! mourir à l'âge ou

tout convie à l'amour et à l'espé-

rance; de voir se terminer à moitié 

 

faite l’oeuvre qu’on commence à

peine. Devant ses pas s’ouvrait une

route large et belle...

Devant la réalité nous voudrions

encore douter. Est-il possible qu’u-

ne heure ait suffi pour détruire

tant de jeunesse. Hier encore, elle

était là s'entretenant avec nous;

les angoisses de la maladie, 1'éloi-

gnement deg êtres qu’elle aimait le

plus ici-bas, la douleur de partir

sans les avoir revus, pressés dans

ses bras n’ont point altérés sa rési-

gnation. Ce que sa voix presque

éteinte ne pouvait dire sa figure

l’exprimait. Purifiée par une longue

maladie il fallait à ges nobles aspi-

rations des horizons plug vastes...

elle s'envola donc vers la céleste

Patrie aux joyeux accents de la Noel)

Dans son coeur elle dut y sentir

pénétrer la flèche mortelle quand

quelques jours avant, elle pressa

sur son coeur pour la dernière fois...

le petit être dont elle était la mère

ainsi que tous les chers siens. Mal-

gré la peine et l’inquiétude navran-

tes qui durent la miner lentement

jamais une plainte n’a effleurer ses

lèvres. Concentrée et restreinte en

ce qui la concernait elle sut sans

doute dissimuler son mal qui s’ac-

erut quand même et ce n’est que

devant l’évidence qu'elle dut céder.

Elle n’est plus hélas! sur cette

terre qu’un souvenir que rien ne

pourra nous ravir Comme une

feuille d'automne agitée par les

grands vents sa vie a dû trop tôt fi-

nir.

Dieu, toujours si bon déroba

pour vous la frayeur de la mort, I]

ne voulut pas que vous connûtes la

profondeur de l'‘adieu’’ éternel.

Avec les yeux de la Foi regardez

vers le ciel, votre Yvonne est heu-

reuse dans son nouveau séjour. Sa-

chez que les morts sont les invisi-

Quand vous voyagez, choisissez les

services d’autobus de la Compagnie

de Transport Provincial .. . et jouis-

du transport confortable à un

coût minime. Il y a des services quo-

tidiens sur les routes principales de la

Province de Québec, avec correspon-

dances partout au Canada et aux
Etats-Unis.

 

Agent Local:

J. W. DESNOYERS
Berthierville Tél: 120

 

 ——————————
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ECOLE DE COIFFURE
TRANS-CANADA

Passage aller-retour remboursé
‘Education et équipement”

824 rue Munin, MONCTON, N. B.   
 

 

bles mais ne sont pas les absents;

sans doute, celle que vous ne pou-

vez plus voir est plus que jamais

avec vous. Elle vous suivra, vous

protégera tous jusqu'au jour du

grand revoir éternel qui nous réu-

nira tous a jamais. ..

“Oh! nous nous souviendrons de ta

si courte vie

Toi qui pour nous était l’espoir et

l’avenir.

Et nos coeurs garderont en eux

ensevelie

Ton image adorée, éternel

souvenir.”

MARGUERITE

Janvier 1948

UGSRE

St-Ignace
FHPOTHOOTHIRE
FTANCAILLES :—

A Noel enrent lieu les fiançailles

de Mlle Rose Massé, fille de M. Via-

teur Massé décédé et de Mme Massé

de St-Ignace de Loyola, à M. Istdo-

re Chapdelaine fils de M. et Mme

Jean-Baptiste Chapdelaine de Ste-

Victoire. Meilleurs voeux aux futurs

époux.

L'ELECTRICITE:—

Plusieurs de nos concitoyens at-

tendent avec anxiété le courant ma-

gique de l’électricité, Nous avons

les poteaux plantés depuis plus

d’un an, il semble que ça devrait

suffire. Emsemble, les bonnes vo-

lontés!
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NOEL

(suite de la lére page)

  

Mot fait du cristal de la nuit étoilée.
Mot de givre, de frimas et de neige.
Mot plein du silence des grandes foréts sonores
qui écoutent les carillons de Noël.
Mot qui court sur les plaines immenses enneigées,
Mot qui passe sur les villes lumineuses.
Mot qui s’arrête dans chaque village tranquille.
Mot étincelant des arbres de Noël qui font les salons étincelants,

I] est des Noëls qui rêvent
Saus les lustres de cristal .….
Il est des Noëls qui rêvent
Autour des clochers d’argent .
Il est des Noëls qui rêvent
Au front des petits enfants .…

Mot d’amour et de musique: de couleurs et de parfums!
Mot qui jette le repentir dans les coeurs devenus durs.

Il est des Noëls qui saignent
Dans les coeurs endoloris,
Remplis de profonds soucis.

Mot des célestes enceintes.

Il est des Noëls en fleurs
Tout rayonnants de couleurs
Qui descendent des étoiles.

Mot de douleur et d’espérance sous la mitraille.
Mot de rêve!

Rêves de ceux qui meurent en plein ciel, près des étoiles.
Rêves de ceux qui meurent dans les océans où se mirent les étoiles.
Rêves de ceux qui meurent sur la terre froide, face aux étoiles.

P
t

S
T

Mot plein d’étoiles; mot plein de ciel
Mot de mystère et de divin.

Mot de pardon et d’espérance.
Mot de prière!

Noël
Fleur du ciel épanouie sur la terre!
Gloria Deo! Pax Hominibus!

IRENEE LAVALLEE,cs:

 

 Au cours de l’année qui vient de se terminer,

l’un des nouveaux wagons-
vraison et qui aideront à r
alité. À droite, la locomotive 1501,
que Canadien vient de faire l'acquisition pour les manoeuvres de triage dans les coursferroviaires des grandes villes canadiennes.

ésoudre le

 
ée l’une des principales tâches des servi-

ces de transportferroviaire et maritime du Pacifique Canadien fut d'expédier en Europe
du blé, des denrées alimentaires et des produits de toutes sortes. Sur la photo de gauche,en haut, I on assiste à un chargement de pommes de terre canadiennes à bord du ‘’Bea-
verburn”, l’un des cargs rapides de la flotte du Pacifique Canadien. En bas, on aperçoit

marchandises dont le Pacifique Canadien vient de recevoir li-
e problème du transport toujours d’une grande actu-
l‘une des nouvelles diésel-électriques dont le Pacifi-

(Photos Pacifique Canadien)
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